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L Par
Jean-Louis
PIERRE

est une drôle de campagne
électorale. Une campagne
qui semble laisser indiffé-
rents bon nombre de nos
concitoyens. La faute au
sondage de l'IFOP que

nous avons publié fin janvier laissant sup-
poser que le maire sortant pourrait être
réélu dès le premier tour ? C'est possible
mais ce n'est pas insulter la science
politique que d'avancer qu'elle n'est
pas une science exacte. Le hasard
y tient un rôle non négligeable.
Et qu'une élection n'est jamais
gagnée d'avance. Argument lo-
gique que l'on retrouve d'ail-
leurs dans la bouche de tous
les candidats. Il n'empêche.
Qu'est-ce qui fait qu'on a
envie de voir cette consulta-
tion électorale derrière
nous ?
D'abord, cette campagne
ne restera pas dans les mé-
moires. Elle n'aura pas
créé d'appétence particu-
lière. A Dijon, une idée
paresseuse a occupé
assez largement le débat
politique, celle d'une
victoire de François
Rebsamen dès le 23
mars. C’était fatal, diront les
plus sévères. Ce n'était pas rat-
trapable, répondront les plus op-
timistes. Chacun ira de sa grande

théorie ou de sa petite
idée pour expliquer la
situation peu conforta-
ble dans laquelle s'est
trouvée la droite di-

jonnaise une fois encore divisée. Une divi-
sion camouflée par une union de façade ar-
rachée par un ancien ministre sarkozyste
agissant sur instruction de l'UMP national.
Pour le reste, cette campagne aura, et ce
n'est pas une surprise, exacerbé des rivali-
tés qui auraient pu s'avérer franches, nour-
rir un vrai débat, mais elles ont trop
souvent touché le fond, pour ne pas dire le

m a l -
sain. Et ce n'est pas la contro-

verse, ni la polémique parfois utile, qui sont
ici visées. Non. Cette campagne laissera un
goût amer pour ne pas dire parfois nauséa-
bond. La mauvaise foi, les anathèmes, l'ou-
trance verbale, la virulence des propos a

malheureusement escamoté l'importance
de l'enjeu.... C'est d'autant plus regrettable
que la droite dijonnaise avait trouvé en
2008 avec François-Xavier Dugourd un
leader incontesté qui avait su relever le
débat. L'homme ma^trisait impeccable-
ment ses dossiers et c'est un débat d'idées

qui avait prévalu. Cette fois,
c'est un programme-ba-
zooka qui a été "élaboré".
On peut ne pas aimer
François Rebsamen mais
quand on prétend au fau-
teuil de maire, il faut sa-
voir respecter ses
adversaires. On aurait pu
imaginer que ce fut le
candidat du Front natio-
nal, capable d'attirer
toutes les pathologies
asociales, toutes les pul-
sions, tous les déses-
poirs, toutes les utopies,
qui soit capable d'impo-
ser cette morgue et ce
ton insupportables. Et
bien non. Le petit
Cavin, avec ses 24 ans,
a plutôt fait "soft"
jusqu'à présent. 
Il faudra vite oublier
cette ambiance ir-
réelle, cacophonique en

diable, confuse au possible.
Les électeurs de droite méritent mieux.
Dans ce contexte de délitement aggravé,
ils peuvent logiquement se demander si la
victoire ne sera pas aussi difficile que d'at-
traper au lasso le Bip-Bip road du célèbre
dessin animé.
Vivement le mois d'avril. 

avec

C’
Vivement le mois prochain

Figari, c'est fini
Pour Hervé Vilard, c'était Capri. Pour moi,
c'est Figari. Je n'y ai pas trouvé le grand
amour -c'est fait depuis longtemps- mais
un coin de paradis toujours ensoleillé. Fi-
gari, en Corse, où j'avais pris l'habitude d'al-
ler, une fois par an, avec mari et fille. Eh
bien, Figari, c'est fini. La compagnie qui or-
ganisait ce vol depuis Longvic a décidé d'y
mettre un terme en raison des incerti-
tudes qui pèdent sur l'aéroport Dijon-
Bourgogne. C'était pratique. On garait la
voiture et on avait à peine deux cents mè-
tres à faire à pied avec les valises. Il paraît
que c'est le conseil général de Côte-d'Or
qu'il faut « remercier » pour cette dispari-
tion. C'est Dole-Tavaux qui va se frotter

les mains... Un aéroport à quarante kilo-
mètres de Dijon financé par le conseil gé-
néral du Jura. Cherchez l'erreur.

Dans le panneau
J'ai lu avec attention les propositions des
candidats aux élections municipales. Il en
est un qui trouve  le stationnement impos-
sible à Dijon. Bon, c'est vrai que le samedi
matin est un peu délicat, encore que... Mais
est-ce que ce monsieur, qui vient de la
campagne, a remarqué qu'il y avait des par-
kings souterrains à Dijon ? Et moi qui cir-
cule régulièrement, je n'ai jamais vu l'un
d'entre eux saturé. C'est ce qui s'appelle
tomber dans le panneau...

Tant pis pour le régime
Le mois de mars, c'est le moment de l'an-
née où l'on observe avec attention sa si-
lhouette dans la glace. Les vacances d'été
approchent et avec elles la mer, le sable
fin... et le maillot de bain. C'est à ce mo-
ment que l'on prend les bonnes résolu-
tions. Régime, salle de sport, footing,
piscine. En jetant un œil sur le programme
(toujours très fourni) des manifestations
organisées à Dijon Congrexpo, j'ai décou-
vert, avec « horreur » qu'il y avait deux sa-

lons à ne pas manquer : Délissime les …
et le salon du chocolat les... Bon, vous avez
compris : je redoublerai d'efforts en avril
pour retrouver ma taille mannequin.

Attention aux étirements
Les beaux jours reviennent enfin et avec
eux l'envie de faire du sport. Courir au
tour du lac Kir, par exemple. C'est pratique
pour stationner et, en semaine, il n'y a pas
foule. J'avais l'habitude, une fois les 3 km ef-
fectués de procéder à quelques étire-
ments. Et bien, j'ai arrêté. C'est mon
kinésithérapeute qui me l'a dit : contraire-
ment aux nombreuses idées reçues, les éti-
rements n’aident pas à se protéger des
blessures. Bien au contraire. A force d’éti-
rer un muscle, on l’entraîne à acquérir une
plus grande flexibilité. Résultat : le seuil de
la douleur tolérée par le muscle augmente.
Et le risque de blessure sera élevé car le
muscle sera habitué à dépasser son seuil
de tolérance à la douleur. Et ce n’est pas
tout. Un étirement impose à un muscle
une tension maximale qui peut engendrer
des microtraumatismes au niveau des fi-
bres musculaires. Finalement, ce ne serait
pas un peu dangereux le sport ?

Elle est pas 
belle ma ville ?
Par Jeanne Vernay
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es Français et les Françaises - c’est-
à-dire vous et moi ! - sont ainsi faits
qu’ils réclament des bibliothèques,
des piscines, des salles de sport, des
collèges, des autobus, un tramway,
etc..., le tout à coté de chez eux,

mais ils n’aiment pas qu’on leur présente
la facture, surtout quand celle-ci gonfle
année après année ! Incorrigibles Fran-
çais… 
A quelques jours du 1er tour des élections
municipales, CACTUS a décidé de mettre
son nez dans vos taxes d’habitation. Selon
le site impots.gouv.fr, « la taxe d'habitation
est établie annuellement, en fonction de
votre situation au 1er janvier de l'année
d'imposition.
Elle est encaissée pour le compte de la
commune, du groupement de communes
auquel elle appartient éventuellement et du
département où se situe votre habitation.
Elle contribue ainsi au financement des ser-
vices rendus aux habitants, des équipe-
ments collectifs… ». 
Son calcul relève d’une usine à gaz qui re-
monte à 1961 et 1970. Les lecteurs curieux
iront se renseigner auprès de leurs édiles
locaux ou vers les centres des impôts qui,
espérons le, sauront leur expliquer les mo-
dalités de calcul et les nombreuses exoné-
rations qui ont vu peu à peu le jour car le

législateur ne veut pas se fâcher avec qui
que ce soit, surtout quand il s’agit d’élec-
teurs potentiels ! 
Après moult recherches – et afin de n’être
pas accusé d’utiliser des chiffres erronés –
j’ai enfin pu mettre la main sur les princi-
paux chiffres afférents à la fiscalité locale
de la ville de Dijon1. Disons le tout de
suite, la gestion comptable de notre bonne
ville est bonne depuis 2003 puisque les
produits (re-
cettes) ont tou-
jours été
supérieurs aux
charges (dé-
penses). Pour la
seule année
2012, c’est un
résultat compta-
ble net de 15 927 000 €. 
Puisque nous parlons d’impôts locaux, sa-
chez qu’en 2012 ils se montaient, par habi-
tant, à 604 €. Ce chiffre étant obtenu en
divisant le total des impôts par le nombre
d’assujettis. Là où nous rentrons dans les
arcanes de la comptabilité publique, c’est
en regardant de plus près la ventilation du
budget de fonctionnement par habitant :
ainsi, en 2012, vous avez payé 707 € pour
les charges de personnel, 272 € pour les
achats et charges externes, 158 € pour les

subventions versées, 48 € pour les charges
financières, 1 € pour les contingents et 146
€ pour les autres charges de fonctionne-
ment, soit un total de 1 332 €. 
Comme moi, vous cherchez à comprendre
comment avec 604 € d’impôts locaux on
peut payer 1 332 € de charges. La réponse
est simple : il y a d’autres ressources !
D’abord, une jolie rubrique fourre-tout qui
s’appelle « autres impôts et taxes » corres-

pondant à
88 € par
hab i t an t .
Puis, il y a
les « dota-
tions glo-
bales de
fonction-
nement »

pour 238 € et enfin les « autres produits
de fonctionnement » pour 504 €. Voyez,
tout s’explique… La place me manque
pour vous livrer un vrai cours d’économie
locale, à supposer que j’en ai les compé-
tences. Alors, monsieur le Maire sortant
aurait donc toutes les raisons de se félici-
ter ? Pas si vite ! Il nous faut encore com-
parer avec la moyenne de la strate (j’adore
ce jargon administratif) qui signifie qu’on va
comparer des villes de taille comparable,
en l’occurrence des villes de plus de 100

000 habitants. On découvre alors que
Dijon dépense plus que la dite moyenne de
+ 6,95 % en charges de personnel, que les
achats et charges externes sont plus élevés
de + 7,08 %, que les impôts locaux sont
plus élevés de + 6,15 %. 
Modérons tout ceci en parlant de la fa-
meuse taxe d’habitation : sur la période
2003 à 2012, elle n’a augmenté à Dijon
« que» de + 8,5 % alors que la strate men-
tionnée plus haut, elle, augmentait de +
51,8%. Voici, amis lecteurs, quelques chiffres
qui peut-être éclaireront votre choix au
moment de glisser votre bulletin de vote
dans l’urne. Ce que ces chiffres ne disent
pas, c’est s’il fait bon vivre à Dijon, si la sé-
curité y est assurée, si les commerces se
portent bien, si ça roule normalement, si
l’ascenseur du parking Grangier va enfin
fonctionner correctement,  si les bus et
trams desservent bien la commune, etc...
Par-delà les chiffres, ce sont bien sur ces
ressentis que se joue la campagne munici-
pale et bien malin qui peut d’ores et déjà
dire qui sera le plus fort au petit jeu des
promesses, lesquelles c’est bien connu
n’engagent que ceux qui les écoutent !
Votez en paix…

(1) Site internet Décomptes publics (accès payant aux
chiffres des communes de toute la France).

Le

Cactus
de Jean-Pierre Collard

L

Où il est question 
de taxes locales…
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« Une jolie rubrique fourre-
tout qui s’appelle autres 
impôts et taxes »
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c’est lui qui le dit

e dernier conseil d'administra-
tion que vous avez présidé le 28
février a acté la mise en place
d'un livret d'accueil pour les lo-
cataires. A quoi va servir ce do-
cument ?
C'est avant tout une démarche

qualité faisant suite à la réorganisation de
Dijon Habitat. Nous avons ainsi souhaité
élaborer un Plan de concertation locative
auprès du conseil de concertation locative
qui a travaillé sur de nombreux sujets : le
référentiel des charges et la refonte com-
plète du livret d'accueil du locataire (travail
fastidieux qui a duré un an). La précédente
version datait de 1999... Ce livret est
l'aboutissement d'un travail participatif
mené en concertation avec les différents
représentants des associations de loca-
taires et les équipes de Dijon Habitat. Il a
deux objectifs : avoir une nouvelle version
actualisée, modernisée, et mieux accueillir
les locataires dans leur logement de l'en-
trée dans les lieux... jusqu'au départ de son
logement selon une règle universelle : les
droits et les devoirs.
Ce sont environ 20 000 personnes qui
sont concernées par la lecture du livret du
locataire, y compris les 7 500 enfants qui
ont souvent -paradoxalement- un rôle de
pédagogie auprès des parents... Dijon Ha-
bitat a structuré le livret du locataire avec
les rubriques suivantes : bienvenue chez
vous ; gérer votre budget locataire ; devenir
éco-locataire ; les parties communes ; en
cas d'imprévu... ; vivre ensemble ; vivre en-
semble ; rendre son logement ; questions
et réponses.Mais attention ce livret est
aussi destiné au personnel de Dijon Habi-
tat pour échanger et communiquer avec
les locataires

Le nom Dijon Habitat est récent. A-t-il
rapidement été intégré ?
L'appellation Dijon Habitat date d'octobre

2012. Il a fallu du temps à nos locataires
pour assimiler le nouveau nom de l'ex
OPAC : « Dijon Habitat ». Au-delà des ca-
naux habituels de communication, j'ai
animé une quarantaine de réunions sur
l'ensemble du parc de Dijon Habitat afin d'
informer les locataires du changement
d'appellation et de logo mais surtout d'ex-
pliquer de façon pédagogique la nouvelle
organisation de la structure. Surtout il était
question pour nous de réaffirmer nos mis-
sions d'intérêt général et de communiquer
sur les valeurs qui animent l'office. Ce dia-
logue direct et vertueux avec les locataires
permet d'identifier les points forts de l'of-
fice et les éléments à améliorer. Ces
échanges parfois animés ont été fruc-
tueux....

Que répondez-vous à ceux qui estiment
qu'il y a trop de logements sociaux à
Dijon ?
Le logement social est un bien de 1ere né-
cessité qui est au carrefour de questions
majeures de la vie quotidienne comme le
pouvoir d’achat, la cohésion sociale, la qua-
lité de vie. Les bailleurs sociaux proposent
des solutions durables et solidaires. En
France, plus de 10 millions de personnes
vivent dans un logement social, soit près
d’un habitant sur six.
Offrir un toit décent à 70% des Français
éligibles au logement social (à Dijon et sur
le Grand Dijon c'est un peu plus) est un
devoir moral qui concerne directement ou
indirectement 100% de la population.
Même ceux qui s'opposent à la construc-
tion de logements à loyer modéré ont un
proche en attente d'un logement...
Sachez que le fichier unique de la demande
IMHOWEB enregistre près de 8 000 de-
mandes de logements chaque année (mu-
tation + 1ere demande) sur
l'agglomération et que 2 000 logements
sont attribués sur une année pleine...

A combien de logements s'élève votre
parc ?
Dijon Habitat est le 1er bailleur de l'agglo-
mération avec près de 9 800 logements
grâce à une production soutenue chaque
année depuis 2001/2002. 75% des loge-
ments se trouvent sur Dijon. Nous avons
su en partie reconstituer l'offre locative
malgré les démolitions parce que nous
avons appliqué le principe du « 1 logement
démoli pour 1 logement construit » no-
tamment dans le cadre des opérations de
rénovation urbaine.

De nouveaux programmes de construc-
tion sont-ils prévus dans les mois qui
viennent ?
Tout d'abord nous avons 250 logements
soit en cours de construction soit à
l'étude. Pour ce qui est de l'année 2014,
nous livrerons 130 logements, parmi les-
quels les opérations Heudelet, Lafayette,
Gayet à Dijon.  Ajoutons 63 logements que
nous venons d'acheter à une société dans
le quartier de la Boudronnée.

Rénovation, réhabilitation demeurent-
ils encore des mots importants dans
votre stratégie ?
Cet engagement constitue un enjeu majeur
pour notre structure et ses locataires à la
fois en terme social, économique et envi-
ronnemental... en partenariat avec les col-
lectivités locales dont le Grand Dijon. En
effet, notre ambition est de réduire les
émissions de gaz à effet de serre, de ré-
duire les charges locatives donc de redon-
ner du pouvoir d'achat aux locataires tout
en améliorant le confort des résidences…
Tout ceci en réussissant l'exploit de ne pas
augmenter le « couple loyer + charges »
ou de l'augmenter à la marge. Enfin, nous
avons adopté un Plan stratégique patrimo-
nial qui est un outil indispensable pour pro-
grammer sur plusieurs années les
investissements nécessaires au maintien et
à la réhabilitation voire à la vente ou la dé-
molition de certains bâtiments.
Ainsi la 1ere tranche 2014-2016 prévoit
l'éco-réhabilitation de 650 logements, la ré-
habilitation lourde de 1 600 logements et
le renforcement de la maintenance avec 2
000 logements bénéficiant de travaux à
partir de 2014. Près de 63 millions d'inves-
tissement concerneront 8 134 logements
sur 10 ans, sans compter les travaux dans
les logements, les foyers, les contrats d'en-
tretien qui représentent sur la période 40
millions d'euros, soit plus de 100 millions
d'euros qui s'injecteront dans l'économie
locale.

Combien de demandes de logements
recevez-vous par an ?
Depuis 2010, à la demande du Grand
Dijon, les bailleurs sociaux ont constitué
un fichier unique de la demande de loge-
ment regroupant 9 000 demandes sur l'ag-

glomération (mutation + première de-
mande). Ainsi chaque demandeur de loge-
ment peut accéder à l'ensemble de l'offre
de logements. 2 000 logements -tout bail-
leur confondu-  sont attribués sur une
année pleine.  A noter qu'un certain nom-
bre de communes qui n'ont pas suffisam-
ment de logements sociaux sur leur
territoire sollicitent Dijon Habitat pour
loger leurs habitants.

Est-il possible de se porter acquéreur
d'un logement social ?
C'est une réalité depuis quelques années
et nous participons à concrétiser le rêve
de locataires désirant devenir proprié-
taires. Une de nos orientations de notre
Convention d'utilité sociale prévoit le dé-
veloppement d'un plan de « ventes HLM »
pluri-annuel jusqu'en 2016. Cela devient
une activité à part entière de Dijon Habitat
. Nous visons deux objectifs :
- Favoriser les parcours résidentiels en per-
mettant aux locataires de changer de statut
en devenant propriétaire.
- Dégager de nouvelles ressources et per-
mettre à Dijon Habitat de participer à l'ef-
fort national d'augmentation de production
de logements HLM. En moyenne, chaque
vente permettra ainsi à Dijon Habitat de fi-
nancer 3 nouveaux logements en fonds
propres.
Avec un objectif de 20 ventes annuelles dès
2014, ces opérations de ventes doivent
donc permettre de dégager des marges
nettes réinvesties en fonds propres pour la
production de logements neufs.  Ces
ventes de patrimoine existant s'inscrivent
dans un cadre réglementaire très strict. Par
exemple nous inscrivons des clauses anti-
spéculatives ( dans les 5 ans suivant l'acqui-
sition, Dijon Habitat peut se porter
acquéreur prioritaire en cas de revente) et
les ventes sont sécurisées (si le logement
est occupé à titre de résidence principale,
nous prévoyons des garanties de rachat et
de relogement dans une durée de 15 ans
après le transfert de propriété).

Vous avez des exemples de biens à la
vente ?
Nous proposons actuellement des petits
pavillons anciens aux Bourroches, 18 ap-
partements dans un immeuble à Chevigny-
Saint-Sauveur et 29 maisons aux
Marcs-d'Or. Quand ce sont nos locataires
qui achètent, nous les aidons grâce à un
partenariat bancaire avec le Crédit foncier
et un coup de pouce de Dijon Habitat de
2 000 à 3 000 euros.
Par ailleurs, cette année nous allons lancer
des programmes d'accession abordable en
construction neuve. Notre activité couvre
ainsi tous les segments du logement : loca-
tif, accession dans l'ancien, accession dans
le neuf.

Propos recueillis par 
Pierre SOLAINJEU

L

Hamid
El Hassouni

Président
de Dijon Habitat

12, Bd Clémenceau - 21000 DIJON - 03.80.71.62.88
BAR -  BRASSERIE CONTINUE -  PIANO DÎNATOIRE

jeudi 13 mars à partir de 18h30 : apero jazz
vendredi 14 mars à partir de 19h30: duo piano voix avec Tanddem
jeudi 20 mars à partir de 18h30 : apéro Jazz
samedi 22 mars à partir de 19h00 : soiree  moules frites

Ouvert 7j/
7j

La                rasserie              ijonnaiseB D “LE FORUM”

“Et pourquoi
pas aider nos 
locataires 
à devenir 
propriétaires”
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PORTES OUVERTES
Samedi 15 et Dimanche 16 mars

FIESTA
Trend 5 portes 
1.0 EcoBoost 100 ch

                    
                           

                         
                      

                  
                       

                      
                       

                      
                   

                    
                           

                           
              

Idée Ford - LOA 25 mois. 
1er loyer majoré de 2 558,46€, 
suivi de 24 loyers de 109€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 12 647,46€.
Entretien compris*

109€(1)

/ mois

 SANS condition de reprise

À partir de Ford SYNC avec Bluetooth® 
et commandes vocales
7 airbags
Air conditionné
ESP
Aide au démarrage en côte
 Ford MyKey : 
clé de sécurité programmable
 Rétroviseurs extérieurs 
électriques et dégivrants
 Système audio CD/MP3 
avec prises auxiliaire et USB

B-MAX 5 PLACES 
Trend 1.0 EcoBoost 125 ch

     

 

Entretien compris*

Idée Ford - LOA 25 mois.
1er loyer majoré de 3 784€, 
suivi de 24 loyers de 119€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 15 827,30€.

119€(2)

/ mois

 SANS condition de reprise

À partir de

Entretien compris

SANS condition de reprise

                    
                           
                          

                      
                   

                        
                      

                        
                       
                 

                        
                          

                      
                          

 Ford SYNC avec Bluetooth® 
et commandes vocales
 Air conditionné
  ESP
  Ford MyKey :
clé de sécurité programmable
  Phares antibrouillard avant
 Rétroviseurs extérieurs 
électriques et dégivrants
  Système audio CD/MP3 avec 
prises auxiliaire et USB
  Volant gainé de cuir(3)

                    
                          
                          

                        
                       

                   
                      

                     
                        

                     
                  

                 

 Ford SYNC avec Bluetooth® 
et commandes vocales
 Active City Stop
 Active Park Assist
Air conditionné 
automatique 2 zones
Jantes alliage 16"
Régulateur et limiteur de vitesse
Système audio CD/MP3 
avec prise USB

FOCUS
Techno Edition 5 portes 
1.0 EcoBoost 100 ch
Stop & Start

Entretien compris*

Idée Ford - LOA 25 mois. 
1er loyer majoré de 2 412,41€, 
suivi de 24 loyers de 129€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 15 828,41€.

129€(4)

/ mois

 SANS condition de reprise

À partir de

 Ford SYNC avec Bluetooth® 
et commandes vocales
  Aide au stationnement arrière
Air conditionné 
ESP
Jantes alliage 16"
Régulateur et limiteur de vitesse 
Rétroviseurs extérieurs électriques 
et dégivrants
Système audio CD/MP3 
avec commandes au volant

C-MAX 5 PLACES 
Edition 1.0 EcoBoost 
100 ch Stop & Start

                     
                           

                         
                      

                   
                       

                        
                          

                       
                 

                        
                         
                        

             

 

Entretien compris*

Idée Ford - LOA 25 mois. 
1er loyer majoré de 3 447,55€, 
suivi de 24 loyers de 139€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 17 340,55€.

139€(5)

/ mois

 SANS condition de reprise

À partir de Ford SYNC avec Bluetooth® 
et commandes vocales

KUGA
Titanium 
2.0 TDCi 140 ch 4x2

                     
                              

                           
                       

                     
                          

                      
                          

                        
               

            

Entretien compris*

Idée Ford - LOA 25 mois. 
1er loyer majoré de 7 556,18€, 
suivi de 24 loyers de 169€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 27 186,18€.

169€(10)

/ mois

 SANS condition de reprise

À

 7 Places
 Air conditionné automatique 2 zones
  Feux de jour à LED
 GPS Europe et Interface Bluetooth® 
 Jantes alliage 17"
  Rétroviseurs extérieurs électriques 
et chau� ants
 Régulateur et limiteur de vitesse
  Sécurité enfant avec verrouillage 
électrique des portes arrière

S-MAX 7 PLACES
Titanium 2.0 TDCi 140 ch 

     

                   
                          

                         
                        

                     
                   

                      
                        

                       
                     

                
                          

                        
                          

Entretien compris*

Idée Ford - LOA 25 mois. 
1er loyer majoré de 7 481,77€, 
suivi de 24 loyers de 199€. 
Montant total dû en cas 
d'acquisition : 28 566,77€.

199€(7)

/ mois

 SANS condition de reprise

À partir de
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OFFRE SPÉCIALE VÉHICULES D’OCCASIONS
REPRISE DE 500€

de véhicule de + de 10 ans pour tout achat d’un véhicule durant les portes ouvertes.*

FOCUS
1,6 TDCi 95 cv trend,
clim. auto., régulateur, ...

13 490 €

FIESTA
1,6 TDCi 95 cv trend, 5
portes, clim., CD, ...

11 990 €
1,5 TDCi 75 cv Titanium
12 500 km, 5 portes,
clim., CD, ...

12 490 €

�

�

 
 

 

  

(2) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 4 600€ d'apport : 119€/mois entretien compris*. Exemple pour un Ford 
B-MAX Trend 1.0 EcoBoost 125 ch Type 03-13. Prix maximum au 01/01/2014 : 19 550€ TTC. Prix de vente remisé : 15 050€ incluant 4 500€ de 
remise. Kilométrage standard 15 000 km/an. Apport : 4 600€ dont Premier Loyer 3 784€ et Dépôt de Garantie de 816€ suivi de 24 loyers de 
119€ (Entretien compris*). Option d'achat : 9 189€. Montant total dû en cas d'acquisition : 15 827,30€ ou possibilité de renouveler le 
contrat avec un autre véhicule après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors assurances facultatives. Celles-ci comprennent par 
exemple (en cas d'option) : une protection Décès-Incapacité à partir de 11€/mois en sus de la mensualité. O� re réservée aux particuliers pour ce 
Ford B-MAX neuf, du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford participantes et livré avant le 31/03/2014 - Sous réserve 
d'acceptation du dossier par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 St-Germain-en-Laye. RCS Versailles 392 315 776. N° ORIAS : 
07031709. Délai légal de rétractation de 14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire le contrat d'entretien associé à IdéeFord (une réduction est alors 
appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE REMBOURSEMENT 
AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation mixte (l/100 km) : 4,9. Rejets de CO2 (g/km) : 114. Modèle présenté : B-MAX Titanium 
1.0 EcoBoost 125 ch S&S équipé de la peinture métallisée Gris Tectonic, du Cuir/Tissu(3) et des jantes alliage 17", au prix après promo de 17 400€, 
Apport et Dépôt de Garantie identiques, Option d'achat de 10 143€, Coût total : 18 250,36€, 24 loyers de 180,10€. Consommation mixte 
(l/100 km) : 4,9. Rejets de CO2 (g/km) : 114. (3) Retrouvez sur Ford.fr plus de détails sur le cuir utilisé dans nos véhicules. 

  

 
  
  

  
  

  

  

 

(1) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 3 200€ d'apport : 109€/mois entretien compris*. Exemple pour une Ford 
Fiesta Trend 5P 1.0 EcoBoost Type 02-14. Prix maximum au 01/01/2014 : 16 000€ TTC. Prix de vente remisé : 12 000€ incluant 4 000€ de remise. 
Kilométrage standard 15 000 km/an. Apport : 3 200€ dont Premier Loyer 2 558,46€ et Dépôt de Garantie de 641,54€ suivi de 24 loyers de 
109€ (Entretien compris*). Option d'achat : 7 473€. Montant total dû en cas d'acquisition : 12 647,46€ ou possibilité de renouveler le 
contrat avec un autre véhicule après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors assurances facultatives. Celles-ci comprennent 
par exemple (en cas d'option) : une protection Décès-Incapacité à partir de 8,78€/mois en sus de la mensualité. O� re réservée aux particuliers 
pour cette Ford Fiesta neuve, du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford participantes et livrée avant le 31/03/2014 - 
Sous réserve d'acceptation du dossier par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 St-Germain-en-Laye. RCS Versailles 392 315 776. 
N° ORIAS : 07031709. Délai légal de rétractation de 14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire le contrat d'entretien associé à IdéeFord 
(une réduction est alors appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS 
DE REMBOURSEMENT AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation mixte (l/100 km)  : 4,3. Rejets de CO2 (g/km) : 99. Modèle 
présenté : Fiesta Titanium 5 portes 1.0 EcoBoost 125 ch S&S équipée de la peinture métallisée Bleu Candy, des jantes alliage 17" et du Pack Easy 
City, au prix après promo de 15 690€, Apport et Dépôt de Garantie identiques, Option d'achat de 8 145€, Coût total : 16 456,50€, 24 loyers de 
239,71€. Consommation mixte (l/100 km) : 4,3. Rejets de CO2 (g/km) : 99.

 

 

  

    

  

 

(4) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 3 200€ d'apport : 129€/mois entretien compris*. Exemple pour une Ford 
Focus Techno Edition 1.0 EcoBoost 100 ch. Prix maximum au 01/01/2014 : 21 775€ TTC incluant le Pack Confort à 500€ et le Pack Édition à 
975€. Prix de vente remisé : 14 990€ incluant 6 000€ de remise et 785€ de remise sur le Pack Édition. Kilométrage standard 15 000 km/an. 
Apport : 3 200€ dont Premier Loyer 2 412,41€ et Dépôt de Garantie de 787,59€ suivi de 24 loyers de 129€ (Entretien compris*). Option 
d'achat : 10 320€. Montant total dû en cas d'acquisition : 15 828,41€ ou possibilité de renouveler le contrat avec un autre véhicule 
après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors assurances facultatives. Celles-ci comprennent par exemple (en cas d'option) : 
une protection Décès-Incapacité à partir de 10,97€/mois en sus de la mensualité. O� re réservée aux particuliers pour l'achat de cette Ford 
Focus neuve, du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford participantes et livrée avant le 31/03/2014 - Sous réserve 
d'acceptation du dossier par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 St-Germain-en-Laye. RCS Versailles 392 315 776. N° ORIAS : 
07031709. Délai légal de rétractation de 14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire le contrat d'entretien associé à IdéeFord (une réduction 
est alors appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE 
REMBOURSEMENT AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation mixte (l/100 km) : 4,7. Rejets de CO2(g/km) : 109.

  

 
 

 

  

  

 
 

(5) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 4 350€ d'apport : 139€/mois entretien compris*. Exemple pour un Ford C-MAX 
Edition 1.0 EcoBoost 100 ch Type 02-14. Prix maximum au 31/01/2014 : 22 950€ TTC. Prix de vente remisé : 16 490€ incluant 6 460€ de remise. 
Kilométrage standard 15 000 km/an. Apport : 4 350€ dont Premier Loyer 3 447,55€ et Dépôt de Garantie de 902,45€ suivi de 24 loyers de 
139€ (Entretien compris*). Option d'achat : 10 557€. Montant total dû en cas d'acquisition : 17 340,55€ ou possibilité de renouveler le 
contrat avec un autre véhicule après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors assurances facultatives. Celles-ci comprennent par 
exemple (en cas d'option) : une protection Décès-Incapacité à partir de 12,05€/mois en sus de la mensualité. O� re réservée aux particuliers pour 
l'achat de ce Ford C-MAX neuf, du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford participantes et livré avant le 31/03/2014 - Sous 
réserve d'acceptation du dossier par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 St-Germain-en-Laye. RCS Versailles 392 315 776. N° ORIAS  : 
07031709. Délai légal de rétractation de 14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire le contrat d'entretien associé à IdéeFord (une réduction est alors 
appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE REMBOURSEMENT 
AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation mixte (l/100 km) : 5,1. Rejets de CO2(g/km) : 117. Modèle présenté : C-MAX Titanium X 
1.0 EcoBoost 100 ch S&S BVM6 équipé de jantes alliage 18" 7 branches, des phares bi-xénon et de la peinture métallisée, au prix après promo 
de 19 900€, Apport et Dépôt de Garantie identiques, Option d'achat de 11 736 €, Coût total : 20 902,03€, 24 loyers de 238,27€/mois. 
Consommation mixte (l/100 km) : 5,1. Rejets de CO2 (g/km) : 117.

Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 4 350€ d'apport : 139€/mois entretien compris*. Exemple pour un Ford C-MAX 
Edition 1.0 EcoBoost 100 ch Type 02-14. Prix maximum au 31/01/2014 : 22 950€ TTC. Prix de vente remisé : 16 490€ incluant 6 460€ de remise. 
Kilométrage standard 15 000 km/an. Apport : 4 350€ dont Premier Loyer 3 447,55€ et Dépôt de Garantie de 902,45€ suivi de 

 (Entretien compris*). Option d'achat : 10 557€. Montant total dû en cas d'acquisition : 17 340,55€ ou possibilité de renouveler le 

  

 
 
  
  
 
  

   
 
  

 

 

(7) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 9 075€ d'apport : 199€/mois entretien compris*. Exemple pour un 
Ford S-MAX Titanium 2.0 TDCi 140 ch FAP BVM6 7 places Type 08-13. Prix maximum au 01/01/2014 : 34 700€ TTC. Prix de vente remisé : 
27 200€ TTC dont 7 500€ de remise. Kilométrage standard 25 000 km/an. Apport : 9 074,69€ dont Premier Loyer 7 481,77€ et Dépôt de 
Garantie de 1 592,91€, suivi de 24 loyers de 199€ (Entretien compris*). Option d'achat : 16 309€. Montant total dû en cas d'acquisition : 
28 566,77€ ou possibilité de renouveler le contrat avec un autre véhicule après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors 
assurances facultatives. Celles-ci comprennent par exemple : une protection Décès-Incapacité à partir de 19,04€/mois en sus de la mensualité. 
O� re réservée aux particuliers pour l'achat de ce Ford S-MAX neuf, du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford 
participantes et livré avant le 31/03/2014 - Sous réserve d'acceptation du dossier par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 
St-Germain-en Laye. RCS Versailles 392 315 776. N° ORIAS : 07031709. Délai légal de rétractation de 14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire 
le contrat d'entretien associé à IdéeFord (une réduction est alors appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS ENGAGE ET DOIT ÊTRE 
REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE REMBOURSEMENT AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation mixte (l/100 km) : 
5,3. Rejets de CO2(g/km) : 139. Modèle présenté : S-MAX Titanium 1.6 TDCi 115 ch S&S BVM6 Type 08-13 équipé de la peinture métallisée, 
des jantes alliage 18" 5 branches et des phares bi-xénon, au prix après promo de 27 780€, Apport et Dépôt de Garantie identiques, Option 
d'achat de 14 405€, Coût total : 29 014,05€, 24 loyers de 296,97€. Consommation mixte (l/100 km) : 5,2. Rejets de CO2 (g/km) : 139.

 

  

 

 

(10) Location avec Option d'Achat "IDÉEFORD" 25 mois et 9 093€ d'apport : 169€/mois entretien compris*. Exemple pour un Ford Kuga 
Titanium 2.0 TDCi 140 ch FAP BVM6 4x2 Type 04-13. Prix maximum au 01/01/2014 : 29 950€ TTC. Prix de vente remisé : 25 990€ TTC incluant 3 960€ de 
remise. Kilométrage standard 25 000 km/an. Apport : 9 092,77€ dont Premier Loyer 7 556,18€ et Dépôt de Garantie de 1 536,59€, suivi de 24 loyers de 
169€ (Entretien compris*). Option d'achat : 15 574€. Montant total dû en cas d'acquisition : 27 186,18€ ou possibilité de renouveler le contrat 
avec un autre véhicule après restitution dans les conditions prévues au contrat. Hors assurances facultatives. Celles-ci comprennent par exemple (en cas 
d'option) : une protection Décès-Incapacité à partir de 18,19€/mois en sus de la mensualité. O� re réservée aux particuliers pour l'achat de ce Ford Kuga neuf, 
du 01/03/2014 au 31/03/2014, en stock dans les concessions Ford participantes et livré avant le 31/03/2014 - Sous réserve d'acceptation du dossier 
par FCE Bank Plc, 34 rue de la Croix de Fer, 78174 St-Germain-en-Laye. RCS Versailles 392 315 776. N° ORIAS : 07031709. Délai légal de rétractation de
14 jours. *Possibilité de ne pas souscrire le contrat d'entretien associé à IdéeFord (une réduction est alors appliquée au loyer mensuel). UN CRÉDIT VOUS 
ENGAGE ET DOIT ÊTRE REMBOURSÉ. VÉRIFIEZ VOS CAPACITÉS DE REMBOURSEMENT AVANT DE VOUS ENGAGER. Consommation 
mixte (l/100 km) : 5,3. Rejets de CO2 (g/km) : 139.

 

*Voir conditions en concession



idier Martin, Martine Pleux, Dijon Développe-
ment, l'agence de développement économique
de l'agglomération dijonnaise que vous prési-
dez et dirigez, participe du 11 au 14 mars, à
Cannes, au MIPIM (Marché international des
professionnels de l'immobilier). 

Avec quel objectif ?
C'est vraiment le métier de l'agence que de participer à
un très grand salon international comme le MIPIM. Voilà 8
ans que nous sommes présents avec des résultats concrets
que l'on peut mesurer.

Par exemple ?
C'est le lieu incontournable pour rencontrer des investis-
seurs, des promoteurs, des architectes  et des décideurs.
C'est à Cannes, dans ce salon, que nous avons convaincu

le groupe Lazard, premier opérateur national en immobi-
lier d'entreprise, d'investir sur la zone de Valmy.

Comment le Grand Dijon peut-il se distinguer parmi
les grandes métropoles qui sont présentes au MIPIM ?
Nous avons une formidable carte à jouer avec la Cité de
la Gastronomie. Les visiteurs ne manqueront pas de s'at-
tarder sur ce formidable lieu culturel, pédagogique, touris-
tique et commercial, ouvert à toutes les cultures culinaires
et oenologiques. Chacun verra que la Cité internationale
de la Gastronomie sera la porte d'entrée vers la décou-
verte des Climats du vignoble de Bourgogne.

L'originalité de son implantation devrait aussi attirer
les regards et susciter des intérêts ?
C'est évident ? La Cité internationale de la gastronomie à
Dijon, situeé au kilomet̀re zeŕo de la route des grands crus
de Bourgogne, comprendra notamment une ećole de
sommellerie et une exceptionnelle vinotheq̀ue de 800
met̀res carreś, ouverte aux vins des terroirs franca̧is et
et́rangers, installeé dans une chapelle du XVIIIe siec̀le. La
Cité internationale de la gastronomie à Dijon ouvrira ses
portes sur le site de l'hop̂ital geńeŕal "avant fin 2016", a
prećisé Franco̧is Rebsamen, seńateur-maire de Dijon et
preśident du Grand Dijon. Sur 3,5 hectares, auxquels
s'ajouteront 3 hectares d'un "ećoquartier gourmand" d'en-
viron 600 logements avec cuisines collectives et jardins po-
tagers et vergers partageś, le projet dijonnais s'articulera
autour de 4 pol̂es et 14 eĺeḿents de programme. La Cité
comprendra un museé vivant de la gastronomie, un
marché couvert touristique et ev́eńementiel avec une aire 

de pique-nique urbain, un spa vinothérapie, des com
merces et des restaurants, une ećole d'hot̂ellerie, un hot̂el 
haut-de-gamme et une résidence hôtelier̀e. Soit au total 
26 000 mètres carrés de locaux dont 17 000 historiques
rénovés. 
Nous espérons faire de notre Cité de la Gastronomie une
des attractions de ce MIPIM.
(Suite page 7)

à la une
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Le stand du Grand-Dijon

1. Parc d’activités Mazen Sully

2. Ecopôle Valmy

3. Parc d’activités Beauregard

4. Technopôle Agronov

1

2

3

4

5 jours à Cannes pour

Martine Pleux, directrice de Dijon Developpement 
et Didier Martin, président



Et tout ça sur un seul et même stand ?
La Cité de la gastronomie sera une des facettes. Nous pré-
senterons également nos zones d'activités économiques.
Nous occuperons un stand de 72 m2 que nous partage-
rons avec Besançon.

C'est le mariage de la Bourgogne et de la Franche
Comté avant l'heure ?
Non. Ni mariage ni fiançailles avant l'heure. Simplement,
nous avons des intérêts communs à nous unir pour donner
plus de poids, de visibilité et de crédibilité à notre dé-
marche. Par exemple, on additionne le nombre des étu-
diants, le nombre d'emplois... Nous en profitons pour
rappeler que le solde d'emploi sur le Grand Dijon, entre
2001 et 2013, est positif, malgré la crise, avec un peu plus
de 2 500 emplois. C'est la deuxième année que l'on s'as-
socie avec Besançon. En 2013, les deux maires avait inau-
guré le stand. On s'entend bien, on n'est pas concurrent.
Et puis, Besançon qui n'a pas d'agence de développement
économique, nous demande de gérer toute la préparation
du salon. Et le MIPIM peut vous permettre d'avancer
dans la commercialisation des zones d'activités ?
On est présent pour commercialiser notre territoire, met-
tre en avant ses atouts, son  accessibilité, son bassin d'em-
plois, ses infrastructures économiques et ses zones

d'activités économiques. Nous avons une offre séduisante :
La première tranche de l'éco parc Dijon Bourgogne avec
110 hectares commercialisables à partir de 5 000 m2, entre
Saint-Apollinaire et Quetigny, avec des entreprises à haute
valeur ajoutée (agroalimentaire, santé/pharma, écotechno-
logie...)
La 3e tranche de l'écopôle Valmy, une zone d'activité dédiée
au tertiaire supérieur, de 30 hectares avec un parc d'es-
paces verts de deux hec-
tares au cœur du quartier
d'affaires. 130 000 m2 de
surface de plancher à com-
mercialiser (l'équivalent des
deux premières tranches).
Le parc d'activités Beaure-
gard sur 60 hectares com-
mercialisables sur les
communes d'Ouges et
Longvic en continuité de la
zone industrielle , plus axée
sur l'industrie, logistique,
l'artisanat et le négoce inter-
industriel.
La zone Mazen Sully sur la-
quelle il reste deux par-
celles.
Le technopôle Agronov
dédié à l'agriculture à haute

valeur environnementale et économique. On vient de ra-
cheter 20 hectares à Bretenières appartenant à l'INRA
pour le développement d'une agriculture respectueuse de
l'environnement. Le programme prévoit également 45 000
m2 de foncier, 2 000 m2 pour l'accueil d'entreprises inno-
vantes et 300 m2 de nouvelles serres d'acclimatations. En
2015, les chambres d'agriculture départementale et régio-
nale s'y installeront.

En dehors du MIPIM, Dijon Développement s'investira
sur d'autres lieux ?
Pour la première fois, nous avons participé au salon de
l'Agriculture. Notre travail sur l'attractivité et la promotion
du territoire nous y a conduit, avec douze entreprises du
secteur agroalimentaire qui nous en ont fait un excellent
retour. En octobre, nous serons présents au SIAL, à Paris,
le plus grand salon de l'innovation agroalimentaire au
monde. Et, en décembre, ce sera le SIMI, le salon de l'im-
mobilier d'entreprise, toujours à Paris.
Et pour le reste, à Dijon ?
Le 9 avril prochain, nous signerons une convention avec
l'ordre des avocats. Une démarche similaire à celle qui est
déjà en place avec l'ordre des experts-comptables. L'ob-
jectif, c'est de mettre des heures à disposition des chefs
d'entreprises que l'on accompagne.

L'accompagnement, c'est une de vos missions princi-
pales ?
Oui. Dijon Développement mobilise aux côtés du dirigeant
d'entreprise les acteurs publics et privés fin de rendre lisi-
bles et accessibles le projet et ses enjeux, les mobilisations
techniques et financières nécessaires, les solutions de por-
tage à étudier avec les acteurs du développement écono-
mique, la méthodologie pertinente à mettre en place. Nous
accompagnons les porteurs de projets et les dirigeants
d'entreprise du stade de la réflexion à celui de la mise en
œuvre opérationnelle. Par exemple, pour Lejay Lagoute,
nous avons trouvé un acheteur pour le site du quartier
République, un nouveau site sur Cap Nord et même des
financements.

Propos recueillis par Pierre SOLAINJEU
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à la une

faire briller le Grand Dijon 

BOUCHERIE 
CHARCUTERIE TRAITEUR

Frédéric M

HALLES
CENTRALES 
DE DIJON

FABRICATION
MAISON

Tél. 06 63 78 30 36 

« C'est le lieu incontournable pour 
rencontrer des investisseurs, des promoteurs, 

des architectes  et des décideurs »

Ecoparc Dijon Bourgogne

« Nous 
accompagnons les
porteurs de projets 
et les dirigeants
d'entreprise »
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e vin sera à l'honneur au salon Délissime du 14
au 16 mars à Congrexpo Dijon. Arrêtons nous
quelques instants sur ce breuvage qui fait notre
fierté de Bourguignons.
Le vin atteint l’âme et le cœur (avant d’atteindre
le corps) par l’ouie. Le « POP » ou le « PAF » de

la bouteille qu’on débouche est l’augure de la dégustation
à venir, le vin coulant de la bouteille dans un ruisseau de
« glops » pour finir dans le verre attise le désir.
Le vin réjouit la vue par sa robe. La gamme de couleurs
que le vin peut revêtir est à elle seule un résumé des sa-
veurs qu’il propose. Puis le toucher, par le contact avec la
bouche qu’il soit puissant ou léger, gras ou fluide, plat ou
pétillant, astringent, tannique… Le goût ensuite est mis en
action avec les différentes saveurs : acide, amère, sucrée,
salée. Ensuite c’est au tour de l’odorat qui avec la rétrool-
faction, fera prévaloir des senteurs minérales ou florales,
fruitées et même animales. Ces parfums sont le dernier
mot du vin, celui qui vous restera longtemps en tête après
l’avoir dégusté.
La France, même si d’autres pays pourraient y prétendre,
a toujours été considérée comme le berceau des grands
vins. La tradition l’a placée comme référence pour divers
critères. Pendant longtemps le record de la consommation
annuelle par habitant était détenu par elle. A cette époque
se situant après la seconde guerre mondiale, les  plus
grands vins étaient français, les plus mauvais aussi… Cer-
taines mauvaises langues, mais peut-être pas si mauvaises
que ça, affirmaient que si la France pouvait prétendre pro-
duire les meilleurs vins du monde c’est parce que l’Algérie
était française !
A cette époque on considérait très naturellement que le
vin, quelle que soit sa qualité était un aliment. Il était naturel
de penser qu’un travailleur de force pouvait boire plusieurs
litres de vin par jour, et que de ce fait son organisme s’en-
richissait en acides aminés et autres vitamines de tous
types, indispensables au bon fonctionnement du corps hu-

main.
Et puis les différentes crises économiques viticoles, dues
essentiellement à la surproduction de vins bas de gamme
ont modifié le paysage viticole et l’esprit des buveurs de
vins qui peut-être, également inquiétés par des cyrrhoses
naissantes ont préféré boire moins mais meilleur.  
En un mot passer du « vin aliment » au « vin plaisir », ce
qui a eu pour conséquence une recomposition quasi inté-
grale des vignobles en remplaçant les cépages très produc-
tifs mais sans intérêts organoleptiques (aramon par
exemple) par des cépages moins productifs mais gustati-
vement supérieurs.
Ce fut une grande surprise pour tous ceux qui avaient ap-
pris que les cépages bourguignons par exemple ( chardon-
nay et pinot) ne pouvaient s’exprimer que dans les régions
septentrionales, car on enseignait dans les universités, dans
les années 60 – 70, que la plantation de ces cépages dans
les régions françaises, ou non, mais sous climat méridionnl
était impossible. Cette modification de la consommation
de vin a été accompagnée par la mise en place de la dé-
gustation analytique qui, pour faire court, avait pour but de
ne pas tenir compte du subjectif dans la dégustation mais
de ne s’intéresser qu’à l’objectif.
Des clubs se sont créés, qui ont permis à des personnes
qui, 20 ans auparavant, n’auraient jamais pensé être inté-
ressées par le vin, de pouvoir débuter puis se perfectionner
dans la grande démarche initiatique de la dégustation.
Le revers de la médaille, même s’il reste encore beaucoup
à faire, c’est que les vins de petite qualité n’ont plus l’intérêt
des consommateurs. La curiosité a poussé également ces
clubs de dégustateurs à devenir internationaux et à ne plus
se contenter de ne tester que les vins français, même si la
palette des vins de notre pays est des plus complètes.
De nombreux producteurs seront présents du 14 au 16
mars au salon Délissime. C'est pourquoi une petite visite
s'impose. Au moins pour goûter.

P. C

L

gourmandises

"Le vin doit rester un plaisir"
Délissime, 2e édition

Le salon « Délissime » revient à Dijon pour sa
2ème édition.  L’évènement gastronomique et viti-
cole de printemps se tiendra au Parc des Exposi-
tions de Dijon, du 14 au 16 mars.  
Durant 3 jours, venez rencontrer plus de 80 expo-
sants venus de toute la France : Cognac, Poissons
de Rivières, Macarons, Viande de Taureau, Saumon
Sauvage, Foie Gras, Chocolats, Miel, Vins et Spiri-
tueux de toute la France... 
20 nouveaux exposants seront présents, avec des
produits toujours plus originaux et qualitatifs :
Champignons, Truffes, Escargots, Préparations pour
Cocktails maison, Guimauves artisanales, Epices du
monde ainsi que de nouvelles appellations viti-
coles…
4 espaces restauration de qualité, tenus par les ar-
tisans, seront là pour vous faire profiter d’une pause
gourmande : Taureau de Camargue, Poissons et
Fruits de Mer, Andouillettes de Troyes, Foie Gras
Poêlé.
Les 3 maîtres-mots du salon sont : Qualité, variété
et proximité avec l’artisan. 
Prix entrée : 5€ (gratuit pour les – de 18 ans)

3€ (avec verre à dégustation offert)
sur présentation d’une entrée privilège

Horaires : 
Vendredi 14 mars 2014 de 11h à 22h
Samedi 15 mars 2014 de 10h à 22h
Dimanche 16 mars 2014 de 10h à 19h
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e Salon de l'agriculture de Paris fait un
tabac. Façon de parler car la culture du tabac, en
France, est  plutôt restreinte. On en parle peu,
rien que le mot fait désordre d'autant qu'il ne fait
pas le poids par rapport au cannabis et autres dé-
rivés du chanvre. 

Chaque année, les médias s'agglutinent entre les animaux
de la ferme et les politiciens de la campagne et en cam-
pagne. Urbi et orbi toute la classe politique s'y rend. La
Bourgogne est en effervescence ce qui en tant qu'épicentre
du monde agricole est la moindre des choses. 
La tension est à son comble l'espace de 9 jours et gare à
celui qui fait touriste de passage ! On ne joue pas avec ces
choses là. Il est d'ailleurs dit dans la bible (Gn3 49) « C'est
à la sueur de ton visage que tu mangeras du pain jusqu'à
ce que tu retournes dans la terre d'où tu as été pris car tu
es poussière et retourneras à la poussière ».  
Je me souviens aussi de l'affiche de campagne François Mit-
terrand lors des élections de 1981  « La force tranquille » :
un village comme on les aime, calme et serein avec, en ar-
rière fond, une église, quelques maisons et des pâturages.
On remarquera que cette affiche à de fortes similitudes
avec une affiche de propagande des années 42 : « La terre,
elle, ne ment pas » avec en plus deux croupes de chevaux.
Cela me rappelle également un petit dessin de Plantu dans
Le Monde : un village archétypal, un panneau indicateur
d'entrée  de ville «  Trifouillis les Oies »et, juste en dessous,
inscrit : «  Pas de piscine. Pas de festival ». Un village où

l 'on devait se sentir bien . Bon tout çà était pour mémoire .
Et si on réalisait des grands salons agricoles en région, en
région Bourgogne par exemple ? Depuis le temps que l'on
nous dit qu'il faut consommer des produits locaux, des
produits de notre terroir, des produits bio en particulier,
cela serait judicieux. Contrairement aux idées reçues,
même dans une région comme la Bourgogne à fort poten-
tiel rural, l'agriculture est moins bien perçue que nous le
pensons . 
Alors un Salon de l'agriculture à Dijon cela doit être faisa-
ble. On se rappellera le concours-foire de la Saint Martin
traditionnellement organisé les 9,10 et 11 novembre en
étroite connexion avec la foire internationale et gastrono-
mique. Ce salon s'est tenu de 1929 à 2002. Il prit au cours
du temps une dimension « type Grand Est ». 
Imaginez le Palais des Congrès de Dijon rempli d'animaux,
de produits locaux, d'expériences de cantines scolaires
s'approvisionnant sur place, de démonstrations en tout
genre, de concours avec médailles d'or made in Burgundia,
des stands consacrés à l'innovation scientifique et tech-
nique, des présentations de matériels agricoles et les news
de la cité de la gastronomie, un écran géant où l'on pourrait
voir les fluctuations des cours du blé avec des traders qui
n'ont jamais mis les pieds sur une départementale. 
Quel bonheur de raccrocher des paysages agraires qui
vont de Sens à Mâcon (307 km, 2 h 40 d'autoroute) et de
Nevers à Dijon (200 km, 2 h 50 de route). Le tourisme
intra-régional serait gagnant même si ailleurs c'est toujours

mieux. Un peu comme la femme d'un autre. J'en conviens,
mon arrière pensée était que tout le monde pourrait voir
nos élus, du plus grand au plus simple, caresser le cul des
vaches ou prendre un canon de Tannay, un « petit » vin de
l'Yonne . Anecdote : La carte d'un des meilleurs restaurants
de Brest (883 kms de Dijon) propose, et oui, du vin de Tan-
nay à sa carte. Un vin parfaitement inconnu des 9/10e des
Bourguignons. Vous voyez que j'ai raison.
Ce pourrait être aussi l'occasion de créer un véritable es-
pace des pratiques agricoles liées aux hommes. Une sorte
de mémoire sociale d'entreprise et donc un vrai musée de
la vie bourguignonne. J'ai connu des collections fantastiques
à Bissey-la-Pierre et à La Villeneuve-les-Convers, entres au-
tres, ou encore un pick up des année 40 qui dort toujours
dans une grange de l'Auxois, intact et qui sort tout droit
du film «  Les raisins de la colère » ( USA 1940). 
Pas un musée qui sentirait le sabot et le patchoulis, mais
un voyage qui commencerait par le temps présent, la PAC
par exemple et on saurait enfin, nous pauvre pékins, de
quoi cette loi retourne. La ministre de la Culture nous n'en
doutons pas serait aux anges et pourrait se pac(sée) avec
le ministre de l'agriculture . Si je dis cela c'est aussi parce
que on nous bassine un peu trop avec se Salon de Paris,
qui à nous, paraît bien loin de notre soif de cerner au
mieux notre région agricole. 

François NEDELLEC

L

Un salon de 
l'agriculture à Dijon ?

et pourquoi pas ?
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tableau noir
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HOM’SERVICE : BEAUNE SERVICES
Oubliez les corvées quotidiennes !

 
Profiter pleinement de son temps libre

 

Créée en 2006 

Entreprise locale

devis gratuit

Hôm’Service, Beaune Services prennent 
en charge toutes les formalités

La TVA à taux réduit et la déduction fiscale 
de 50%
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il en avait le pouvoir, Vincent Peillon, ministre
de l'Education national, mettrait volontiers
Gilbert Menut au coin. Le maire de Talant
vient en effet de faire un pas de plus dans son
statut d'« élu turbulent » en annonçant qu'il
suspendait purement et simplement la ré-

forme des rythmes scolaires programmée pour la rentrée
prochaine. Voilà plusieurs mois que le premier magistrat
talantais se fait le chantre de l'opposition à cette réforme
dont la mise en place coûterait, selon lui, près de 120 000
euros à la commune qui compte huit écoles maternelles
ou élémentaires. « La rentrée 2014 se fera dans les condi-
tions de 2013. Même organisation qu'actuellement, que ce
soit dans la journée ou à l'échelle de la semaine » affirme
l'élu UMP, également conseiller général du canton de Fon-
taine-les-Dijon. 
« Dans beaucoup de communes passées à la réforme de-
puis 2013, les enseignants et les parents constatent des
dysfonctionnements graves : les enfants sont plus fatigués,
les conditions de vie dans les écoles se sont dégradées »
affirme Gilbert Menut qui poursuit : « A Talant, les interro-
gations des familles, qui veulent légitimement savoir com-
ment s'organiseraient les journées, l'hostilité d'une très
grande majorité d'entre elles à cette réforme -plus de 80
% sont contre-, les pressions de l'Education nationale pour
verrouiller une organisation sans que soit prise en compte
la concertation des familles, les recours engagés par cer-
taines communes visant l'illégalité probable de cette ré-
forme, la tension entre les parents selon les groupes
scolaires que fréquentent leurs enfants : je constate au-
jourd'hui, dans le prolongement du vœu adopté à l'unani-
mité lors du conseil municipal du 17 décembre, que cette
réforme ne remplit plus les conditions de concorde socié-
tale nécessaire à sa bonne application ». 
Un point c'est tout. Gilbert Menut restera droit comme
un i. Il lui reste à espérer que le préfet, plus haut représen-

tant de l'Etat en Côte-d'Or, ne vienne pas un jour lui de-
mander de copier 500 fois : « Je dois appliquer la réforme
des rythmes scolaires »... 

Pierre SOLAINJEU

S’
Talant : Gilbert Menut persiste

Le Maire de Talant a annoncé qu’il n’appliquerait pas 
la réforme des rythmes scolaires en septembre 2014. 
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Noms des listes

es slogans électoraux constituent un morceau de
choix rhétorique pour l’analyste, tant ils revêti-
raient d’enjeux, quand le moment vient de glisser
son bulletin dans l’urne. Vous rendez-vous
compte que derrière quelques mots, se jouerait
parfois une élection, et donc le destin d’édiles ?

Jacques Séguela, fanfaronna même, il
y a plus de 30 ans, que François Mit-
terrand avait été élu grâce à sa
« force tranquille ». Plus près de
nous, il faut reconnaître que l’allusif
« Yes we can » d’Obama cassait la
baraque, si l’on peut dire. On ne sait
pas trop ce qu’on pouvait ensemble,
maison le pouvait, et là semblait être
l’essentiel. En tout cas, cela lui allait
comme un slogan.
Bon, il faut raison garder. Ces slogans
peuvent jouer un rôle fédérateur,
bien sûr, en ramassant en quelques
mots, dans une phrase engageante,
une personnalité et un programme.
Mais quand même, considérons en-
core que quel que soit l’attrait de
ces slogans, l’essentiel est ailleurs.
Mais à quelques jours de nos scru-
tins bourguignons, qu’en est-il des
phrases choisies par nos
politiques pour illustrer leur cam-
pagne ? Magie du verbe ou degré
zéro de la rhétorique politique ?
Un patchwork des villes en cam-
pagne démontre que, quand même,
quelques thèmes ressortent…
comme depuis toujours : le rassem-
blement, l’avenir, le renouveau, la lu-
mière, la responsabilité collective,
tels sont les idées qui reviennent
sans cesse, qu’on en juge, par ces
perles en collier : « Une envergure
pour Chevigny » (rien de moins),
« Ensemble un nouveau souffle
pour « Chevigny » (asthmatiques
s’abstenir (de voter.. ?!)), ou « En-
semble pour Chevigny »… Mais en-
core « Tous unis pour Marsannay »

(un grand classique, vraiment), ou plus lénifiant, « Vivre en-
semble à Marsannay-la-Côte » (sans étiquette)… On a
aussi en stock un générique et factuel « Vivre Talant »
(gauche), un « Talant ensemble » (droite), un (matinal.. ?)
« Longvic s'éveille » (droite), et un volontaire « Longvic en
avant » (gauche), un culpabilisant « Chenôve entre vos

mains » (gauche), ou un « Chenôve, ville d'avenir » (forcé-
ment, l’énoncé inverse eût été stupide !). 
Il y a encore le sans gêne « Ici, le changement c'est nous
(Chenôve droite, merci pour les autres !), le classique
« Dijon avec vous », l’atmosphérique « Changeons d'ère ».
Enfin, et à l’avenant, on trouvera « Dijon l'humain d'abord »,

le synthétique « demain ensem-
ble » (Plombières-les-Dijon, ça
vaut mieux, à tout prendre, que
« hier tout seul » !). 
La liste pourrait s’allonger à l’in-
fini, au gré des communes et
des cantons, les mots revien-
draient et reviendront, toujours
les mêmes et toujours diffé-
rents, comme la belle des
songes du poète.
C’est ce qui fascine dans ces
slogans : de quelques mots et
thèmes (ensemble, demain,
unis, changement…) sans cesse
combinés, ressort beaucoup de
conformité, et parfois, une
perle, qui restera et s’imposera,
allant même jusqu’à emporter
les suffrages. Entre la ringardise
et le génie, le spectre est large
et la différence parfois ténue.
Ah, après le texte, les images.
Vous les avez vues, les affiches
de campagne, avec les trognes
de premiers de la classe, les
belles cravates, les sourires
ultra brite, les mises en plis et
raies sur le côté impecca-
bles… ? Elles vont fleurir en
panneaux serrés, chacun pous-
sant le voisin du coude. Un
petit tour et puis s’en va. Mais
certains, quand même, reste-
ront quelques années en haut
de l’affiche. Raison de plus pour
soigner sa droite, ou sa gauche,
c’est selon.

Pascal LARDELLIER

L

La rhétorique politique 
en (rase) campagne

« Basiques, 
pour ne pas dire
primaires »
Les slogans électoraux constituent un morceau de choix
rhétorique pour l’analyste, tant ils revêtiraient d’enjeux,
quand le moment vient de glisser son bulletin dans
l’urne. Vous rendez-vous compte que derrière quelques
mots, se jouerait parfois une élection, et donc le destin
d’édiles ? Jacques Séguela, fanfaronna même, il y a plus
de 30 ans, que François Mitterrand avait été élu grâce à
sa « force tranquille ». Plus près de nous, il faut recon-
naître que l’allusif « Yes we can » d’Obama cassait la ba-
raque, si l’on peut dire. On ne sait pas trop ce qu’on
pouvait ensemble, maison le pouvait, et là semblait être
l’essentiel. En tout cas, cela lui allait comme un slogan.
Bon, il faut raison garder. Ces slogans peuvent jouer un
rôle fédérateur, bien sûr, en ramassant en quelques mots,
dans une phrase engageante, une personnalité et un pro-
gramme. Mais quand même, considérons encore que

quel que soit l’attrait de ces slogans, l’essentiel est ail-
leurs.
Mais à quelques jours de nos scrutins bourguignons,
qu’en est-il des phrases choisies par nos politiques pour
illustrer leur campagne ? Magie du verbe ou degré zéro
de la rhétorique politique ?
Un patchwork des villes en campagne démontre que,
quand même, quelques thèmes ressortent… comme
depuis toujours : le rassemblement, l’avenir, le renou-
veau, la lumière, la responsabilité collective, tels sont les
idées qui reviennent sans cesse, qu’on en juge, par ces
perles en collier : « Une envergure pour Chevigny »
(rien de moins), « Ensemble un nouveau souffle
pour « Chevigny » (asthmatiques s’abstenir (de
voter.. ?!)), ou « Ensemble pour Chevigny »… Mais en-
core « Tous unis pour Marsannay » (un grand classique,
vraiment), ou plus lénifiant, « Vivre ensemble à Marsan-
nay-la-Côte » (sans étiquette)… On a aussi en stock un
générique et factuel « Vivre Talant » (gauche), un « Talant
ensemble » (droite), un (matinal.. ?) « Longvic s'éveille »
(droite), et un volontaire « Longvic en avant » (gauche),
un culpabilisant « Chenôve entre vos mains » (gauche),
ou un « Chenôve, ville d'avenir » (forcément, l’énoncé
inverse eût été stupide !). 
Il y a encore le sans gêne « Ici, le changement c'est nous
(Chenôve droite, merci pour les autres !), le classique

« Dijon avec vous », l’atmosphérique « Changeons
d'ère ». Enfin, et à l’avenant, on trouvera « Dijon l'humain
d'abord », le synthétique « demain ensemble » (Plom-
bières-les-Dijon, ça vaut mieux, à tout prendre, que
« hier tout seul » !). 
La liste pourrait s’allonger à l’infini, au gré des communes
et des cantons, les mots reviendraient et reviendront,
toujours les mêmes et toujours différents, comme la
belle des songes du poète.
C’est ce qui fascine dans ces slogans : de quelques mots
et thèmes (ensemble, demain, unis, changement…) sans
cesse combinés, ressort beaucoup de conformité, et
parfois, une perle, qui restera et s’imposera, allant même
jusqu’à emporter les suffrages. Entre la ringardise et le
génie, le spectre est large et la différence parfois ténue.
Ah, après le texte, les images. Vous les avez vues, les af-
fiches de campagne, avec les trognes de premiers de la
classe, les belles cravates, les sourires ultra brite, les
mises en plis et raies sur le côté impeccables… ? Elles
vont fleurir en panneaux serrés, chacun poussant le voi-
sin du coude. Un petit tour et puis s’en va. Mais certains,
quand même, resteront quelques années en haut de l’af-
fiche. Raison de plus pour soigner sa droite, ou sa
gauche, c’est selon.

Patrice TAPIE
AMT Transversales
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fronde

n n’a jamais vu ça : les plus importantes com-
munes du Grand-Dijon sont en efferves-
cence. Des listes dissidentes fleurissent un
peu partout, à Plombières comme à Che-
nôve, à Chevigny-Saint-Sauveur comme à

Longvic. Maires contestés ici, maires trop longtemps en
poste là… Les statues de Commandeur se débousso-
lent à tire-larigot. Voyons ça de plus près.

O

Grand-Dijon : 
le temps des dissidences

La ville mi-droite mi-gauche de Longvic, mais sans doute
plus à gauche qu’à droite, vit elle aussi une sorte de dissi-
dence. La très influente mairesse et ancienne députée PS,
Claude Darciaux, ayant annoncé qu’elle ne se représente-
rait pas à la mairie tout comme elle avait laissé son mandat
de députée à Kheira Bouzzhiane, – elle avait adoubé de-
puis longtemps son impatient adjoint José de Almeida –, la
droite y vit un signe favorable à son retour aux affaires
longviciennes. Depuis longtemps sur les rangs, Jean-Phi-
lippe Morel (qui s’est longtemps cherché une terre d’élec-
tion dans l’agglomération) partit comme une flèche. Cet
avocat radical obtint même, comme aux législatives, le sou-
tien de François Sauvadet (UDI) et constitua sa liste avec
entrain. 
Patatras ! Un ancien conseiller général UMP de Grancey-
le-Château – décidément, ce petit canton qui est aussi
celui d’Alain Houpert fait bien du bruit à lui tout seul –,
Michel Roussel, se mit en tête d’y aller lui aussi, coûte que
coûte et quels que soient les toussottements de l’UMP
dijonnaise. Dissidence à droite, donc, dans une ville qui est
à gauche depuis trop longtemps pour ne pas y rester, les
deux listes de droite se neutralisant l’une l’autre. 
José de Almeida, arrivé à Longvic naguère au cabinet du
maire et député Michel Etievant, tient bien les rênes d’une
commune à la zone industrielle vivace et à la base aérienne
(partagée avec Ouges) menacée comme l’aéroport civil.
À Longvic, Il y aura du pain sur la planche pour l’équipe
élue début avril, quelle qu’elle soit.

LONGVIC :  pataquès à droite

Dissidence calme mais flo-
rissante à Plombières-lès-
Dijon, ville de près de 3 000
habitants, qu’on oublie trop
souvent parce qu’elle est ex-
centrée de l’autre côté du
lac, et même au-delà du
rond-point de la Lino. C’est
pourtant là que Jacky
Fouillot (PS) a régné de
longue années, pour la satis-
faction apparemment de
tous. Quand il a passé la

main en 2008, on a cru que Jean-Paul Hesse (PS) allait lui
aussi en prendre pour vingt ans. 
C’était sans compter sur la nouvelle loi électorale pour
les villes de plus de 1000 habitants : de hardis dissidents,
tous élus avec Jean-Paul Hesse, se sont mis en tête d’être
califes à la place du calife. On a même, un moment, frisé
les quatre listes de gauche, Emmanuel Debost (très connu
dans la ville et le canton) ayant fait mine, lui aussi d’y aller
de sa liste : un rapprochement a fini par se réaliser avec le
maire sortant. 
Jean-Paul Hesse est soutenu fortement par le député Lau-
rent Grandguillaume, le maire de Dijon François Rebsa-
men, et même Michel Neugnot, premier secrétaire du PS,
habile et fin maoeuvrier. Néanmoins, voilà que le premier
adjoint Murat Bayam (ex-PS car il en a été exclu) a persisté
et signé : il a présenté sa liste et tant pis si ça déplait. Fon-
ceur, persuadé d’être élu, Murat Bayam fonce dans le
brouillard de fin d’hiver avec une belle détermination et
sous le regard amusé de Jean-Frédéric Court, lui aussi
conseiller municipal, bien décidé à tenter sa chance et ras-
sembler les électeurs qui ne comprennent plus rien à
cette gauche éclatée. 
Sans doute beaucoup se souviennent-ils qu’en 2008 – ré-
gime de l’ancienne loi électorale – Murat Bayam comme
Emmanuel Debost avaient fait plus de 54% des voix contre
53% seulement à Jean-Paul Hesse ! Mais ce jour-là aussi,
les abstentionnistes furent vraiment trop nombreux pour
qu’une vraie légitimité soit reconnue aux élus. Suspense.

PLOMBIÈRES-LÈS-DIJON : 
les adjoints qui veulent être maires

Reste le cas
Chevigny-Saint-
Sauveur. Là, il
s’agit d’une si-
tuation classique
: un maire à forte
stature (Lucien
Brenot) a écrasé
les élections de-
puis des lustres.
Il a même été
député au mitan

des années 90 en battant… Roland Carraz. Cet indépen-
dant a fait de Chevigny une ville de plus de 10 000 habi-
tants, avec une forte implantation d’usines en périphérie
d’un habitat soigné et pavillonnaire, où les centres com-
merciaux ont fleuri là aussi, mais “à taille humaine” comme
aimait à le dire le fin docteur.
Lui décédé, les zizanies apparurent. Michel Rodger, adjoint
devenu maire consensuel, a tout fait pour se situer dans la
continuité. Mais le ver était dans le fruit. Une ancienne ad-
jointe de Lucien Brenot quitta même la région. D’autres se
mirent à mal vivre les séquelles des législatives où Pascale
Caravel réussit pourtant un très beau score face à Keira
Bouzzhiane. Mais cette adjointe, qui avait obtenu le soutien
du sénateur Alain Houpert, ne compte pas que des amis
au sein de l’ancienne équipe de Lucien Brenot.

Un autre ancien premier adjoint, Jean Perrin, qui n’avait plus
de place au conseil municipal – devenu président national
des propriétaires immobiliers, il avait délaissé un temps la
politique (il fut même candidat aux cantonales) – se réveilla
soudain : la veuve du docteur Brenot était venue frapper à
sa porte pour que l’on fasse quelque chose qui fut digne
de sa mémoire. Jean Perrin décida de prendre la tête d’une
liste dissidente, une de plus dans l’agglomération dijonnaise
! L’héritier du docteur Brenot, c’était lui et nul autre que
lui. Et quand on connaissait les relations "difficiles" des deux
hommes, cela prête évidemment à sourire aujourd'hui...
Celui qui se réjouit, qui peut-être même n’en espérait pas
tant, c’est bien l’opposant de gauche à cette mairie depuis
si longtemps à droite : Louis Legrand. L’homme a de la car-
rure, et de la constance. Il sait son heure peut-être enfin
venue. Il n’ignore pas que la gauche l’a emporté à Chevigny
tant à l’occasion des législatives que de la présidentielle. Et
il bâtit une liste ad hoc, loin des divisions de ses adversaires
qui oublient peut-être que Chevigny a déjà été à gauche…
Pour le reste de l’agglomération, voire du département, les
dissidences sont moins apparentes. Elles sont en tout cas
plus feutrées et moins ouvertement déclarées. Voyez même
à Dijon, où François Rebsamen voit monter contre lui, et
contre Alain Houpert, un candidat “facebookien” que l’on
appelle DLDG (David Lanaud du Gray) et qui, noctambule
célèbre, officie cette fois au grand jour.

CHEVIGNY-SAINT-SAUVEUR : l’ombre de Lucien Brenot
Dissidence également à
Talant où une liste
conduite par Cyril
Gaucher, un temps an-
noncé sur la liste de
Gilbert Menut mais pas
sur un poste d'adjoint
comme il le souhaitait,
a lancé in-extremis sa
liste sur laquelle on re-
trouve un conseiller
municipal non recon-
duit par le maire actuel
et une militante active
de "Debout la Répu-
blique", la formation
politique de Nicolas
Dupont-Aignan. 
A l'exception de 2008,
les dernières consulta-
tions électorales à Ta-
lant ont vu des listes de
droite dissidentes se
positionner dans le
scrutin municipal. Ce
fut le cas en 1995 avec

Dominique Xolin et en 2001 avec Yves Peignelin. Ce qui
n'avait pas empêché le maire sortant de l'emporter facile-
ment... Michel HUVET

TALANT : une autre liste à droite

La deuxième ville de l’agglomération n’est pas épargnée
par le vent de fronde. Chenôve, la ville du regretté Roland
Carraz dont il avait fait un tremplin pour conquérir Dijon
: la maladie en avait alors décidé autrement. Du coup, Jean
Esmonin, qui avait été son député suppléant quand il était
ministre, qui était conseiller général depuis des lustres et
adjoint omnipotent, avait un fauteuil idéal. Il l’a pris, non
sans que des dissidences ne soient apparues à l’époque,
entre les chevènementistes carraziens et les socialistes
pur sucre.
Cela s’apaisa au fil des années. A Dijon, François Rebsamen
avait conquis la mairie et tout semblait aller pour le mieux
dans le meilleur des mondes de la gauche. C’était sans
compter les rivalités de tendance au sein du PS : au mo-
ment des primaires de la présidentielle de 2012, le conseil-
ler général et premier adjoint de Jean Esmonin, Roland
Ponsaa, se prit d’affection pour François Hollande – et
donc pour François Rebsamen – quand ses amis de la mai-
rie choisirent Martine Aubry. Cela signifiait que la tension
était patente entre le maire PS de Dijon et le maire PS de
Chenôve.
Rocambolesque suite : Jean Esmonin ayant annoncé qu’à
son âge il ne se représenterait pas, Roland Ponsaa crut sa
chance arrivée. C’était sans compter sur Thierry Falcon-
net, lui aussi adjoint au maire, et adoubé de longue date
comme successeur. Pourquoi pas dès 2014 ? Eh ! bien
parce que Jean Esmonin avait changé d’avis : il voulait res-
ter maire pour pouvoir inaugurer son grand centre cul-
turel, mener à bien les projets structurants et annonça
donc alors qu’il passerait la main en cours de mandat à
Thierry Falconnet. 
Les divisions de 2001 réapparaissaient soudain… à la
grande satisfaction de Pierre Jacob, redoutable tenancier
de l’UMP locale, qui se dit que cette fois, ça y était, il allait
ravir la mairie de Chenôve. L’affaire en est toujours là, avec
deux listes à gauche et une liste à droite, une liste FN et
sans doute de la gauche de la gauche. Roland Ponsaa a été
destitué de son poste d’adjoint, banni du conseil municipal,
et c’est peu de dire que les mots doux fleurissent eux
aussi avant le printemps chenevelier.

CHENÔVE :  
les divisions de 2001 réapparaissent
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Descriptif visible sur le site IMMONOT.COM

68 300 € 68 300 € 91 000 €

Vieux CHENÔVE
Appartement à vendre
de Type 2, entrée
directe dans le séjour
avec cuisine ouverte,
chambre, salle d’eau.
Classe Energie : C

DIJON
Studio à proximité du
lycée Carnot, dans 
résidence de 1976, entrée,
pièce à vivre avec 
kitchenette, salle d’eau
avec toilettes. Cave. Une
place de stationnement
extérieur privatif. 
Classe Energie : D

DIJON
Pour investisseurs,
appartement de
Type 2 loué, entrée,
séjour avec cuisine
ouverte, chambre,
salle de bains, cave.
Garage fermé.



CASA 
NUOVA

résidence

promotion immobilère

www.ghitti-sas.com
Plus d’infos : 

03 80 71 12 04

Livraison Juin 2014

TRAM T2 : Station Drapeau

 PRÉSENT
DU MA

LE BANC

 COACH
  BORG

  Jean-Louis
  49 ans / FRA

 

 ASSISTANT
  WISCART-GOETZ

  Frédéric
  47 ans / FRA

 

  
  
  
  
 

 32
   DOBBINS 

   Tony 
   Arrière-Ailier / 1,93 m 

 32 ans / USA 

 9
   MENDY 

   Antoine 
   Ailier / 1,98 m 

 30 ans / FRA 

 7
   MOSS 

   Zach 
   Pivot / 1,97 m 
 32 ans / USA 

 44
   CAMPBELL 

   T.J. 
   Meneur / 1,75 m 

 31 ans / USA 

 21
   HARRIS 

   André 
   Intérieur / 1,98 m 

 28 ans / USA 

  

 34
  YAO DELON

  Olivier
  Ailier / 1,96 m
18 ans / FRA 

 20
  TRAORE

  Sambou
  Intérieur / 1,98 m

34 ans / FRA 

 14
  PRENOM
  Ferdinand

  Pivot / 2,03 m
23 ans / FRA 

 8
  MUTUALE

  Malela
  Meneur / 1,88 m

22 ans / FRA 

 10
  RILEY
  Mykal

  Arrière-Ailier / 1,98 m
28 ans / USA 

 23
  LOUM

  Macoumba
  Arrière-Ailier / 1,96 m

20 ans / FRA 

 22
  ABOUDOU

  Lens
  Arrière / 1,87 m

24 ans / FRA 

 NTATION
U MATCH

 21
   JOMBY 
   Rudy 
   Ailier / 1,96 m 
 25 ans / FRA 

 32
   WILSON 
   Lamayn 
   Intérieur / 2,03 m 
 33 ans / USA 

 11
   MARQUIS 
   Claude 
   Pivot-intérieur / 2,04 m 
 34 ans / FRA 

 
   
   
   

 ASSISTANT
  BILBA

  Jim
  45 ans / FRA

 

 COACH
  BUFFARD

  Laurent
  50 ans / FRA

 

 8
   COX 
   John 
   Meneur-Arrière / 1,94 m 
 32 ans / USA 

 7
   THOMAS 
   Torey 
   Meneur / 1,80 m 
 29 ans / USA 

  

LE BANC

 35
  MORIN 

  Yannis
  Intérieur / 2,08 m

20 ans / FRA 

 23
  MOENDADZE

  Kadri
  Arrière-Ailier / 1,91 m

20 ans / FRA 

 15
  HO YOU FAT

  Steeve
  Intérieur / 2,02 m

25 ans / FRA 

 13
  CHATFIELD

  Eric
  Arrière / 1,91 m

34 ans / USA 

 9
  KANTE
  Lamine

  Ailier / 2,01 m
27 ans / FRA 

 24
  BURRELL

  Justin
  Pivot / 2,05 m
25 ans / USA 

 25
  GOODS
  Anthony

  Arrière / 1,91 m
26 ans / USA 

      

CHALON-SUR-SAÔNE – ASVEL
LUNDI 17 MARS (20H30, EN DIRECT SUR SPORT+)

UN DERBY SERVI SHOW

LES DEUX CLUBS, APHONES EN DÉBUT DE SAISON, SONT LES PLUS 
PERFORMANTS DE PRO A DEPUIS LES JOURNÉES DE NOËL…

Ne dites pas ça à Jean-Denys Choulet, qui n’a jamais trop porté l’ASVEL dans son cœur, mais les parallèles sont nombreux 
entre la Maison Verte et son rival chalonnais depuis la fi n de l’année 2013. Quand l’Élan aligne 8 victoires en 10 matches 

depuis le 22 décembre, l’ASVEL affi che un 9-2 depuis le 20 de ce même mois, et reste sur une série de 4 victoires 
consécutives. Pour la dernière, samedi dernier, le club a dû avoir recours à une prolongation pour mater Nanterre (74-71), 

boosté par un duo Jackson-Sy (19 pts chacun) et un “Tweety“ Carter devenu en quelques semaines le Facteur X 
de l’ASVEL (15 pts samedi, 11,7 de moyenne depuis son arrivée, il y a 7 matches et 6 victoires de ça…). 

60%
CHALON-

SUR-SAÔNE

PAU-LACQ-ORTHEZ – ORLÉANS
SAMEDI 15 MARS (20H) 65%

PAU-LACQ-
ORTHEZ

La belle série de 5 victoires consécutives de l’Élan Béarnais a pris fi n, samedi dernier à Nancy (65-77), 
où Pau a été éparpillé façon puzzle sous les cercles (22 à 41 aux rebonds !). Mais en face, le projet de 
jeu d’Orléans, si cher à Philippe Hervé, semble enlisé ces dernières semaines : 1 victoire et 4 défaites ! 

 

STRASBOURG – LE HAVRE
SAMEDI 15 MARS (20H) 70%

STRASBOURGC’est une SIG perturbée qui reçoit Le Havre ce soir, après une série de trois défaites consécutives 
à Cholet, contre l’ASVEL puis à Limoges et le regrettable départ surprise de Ricardo Greer. Le Havre, 

lui, joue sa survie chaque semaine et reste sur 2 beaux succès en 3 matches...

ROANNE – NANCY
SAMEDI 15 MARS (20H) 60%

NANCYToujours muet à l’extérieur, Roanne s’est même enlisé à Cholet (-26 !) et s’est vu rejoindre à la 15e place 
par ses deux rivaux pour le maintien, Antibes et Le Havre (5-17). Chaque match vaudra donc très cher pour 
la Chorale désormais. À commencer par la visite du SLUC, beau vainqueur de Pau samedi dernier (77-65). 

      

CHALON-SUR-SAÔNE – ASVEL
LUNDI 17 MARS (20H30, EN DIRECT SUR SPORT+)

UN DERBY SERVI SHOW

LES DEUX CLUBS, APHONES EN DÉBUT DE SAISON, SONT LES PLUS 
PERFORMANTS DE PRO A DEPUIS LES JOURNÉES DE NOËL…

Ne dites pas ça à Jean-Denys Choulet, qui n’a jamais trop porté l’ASVEL dans son cœur, mais les parallèles sont nombreux 
entre la Maison Verte et son rival chalonnais depuis la fi n de l’année 2013. Quand l’Élan aligne 8 victoires en 10 matches 

depuis le 22 décembre, l’ASVEL affi che un 9-2 depuis le 20 de ce même mois, et reste sur une série de 4 victoires 
consécutives. Pour la dernière, samedi dernier, le club a dû avoir recours à une prolongation pour mater Nanterre (74-71), 

boosté par un duo Jackson-Sy (19 pts chacun) et un “Tweety“ Carter devenu en quelques semaines le Facteur X 
de l’ASVEL (15 pts samedi, 11,7 de moyenne depuis son arrivée, il y a 7 matches et 6 victoires de ça…). 

60%
CHALON-

SUR-SAÔNE

PAU-LACQ-ORTHEZ – ORLÉANS
SAMEDI 15 MARS (20H) 65%

PAU-LACQ-
ORTHEZ

La belle série de 5 victoires consécutives de l’Élan Béarnais a pris fi n, samedi dernier à Nancy (65-77), 
où Pau a été éparpillé façon puzzle sous les cercles (22 à 41 aux rebonds !). Mais en face, le projet de 
jeu d’Orléans, si cher à Philippe Hervé, semble enlisé ces dernières semaines : 1 victoire et 4 défaites ! 

 

STRASBOURG – LE HAVRE
SAMEDI 15 MARS (20H) 70%

STRASBOURGC’est une SIG perturbée qui reçoit Le Havre ce soir, après une série de trois défaites consécutives 
à Cholet, contre l’ASVEL puis à Limoges et le regrettable départ surprise de Ricardo Greer. Le Havre, 

lui, joue sa survie chaque semaine et reste sur 2 beaux succès en 3 matches...

ROANNE – NANCY
SAMEDI 15 MARS (20H) 60%

NANCYToujours muet à l’extérieur, Roanne s’est même enlisé à Cholet (-26 !) et s’est vu rejoindre à la 15e place 
par ses deux rivaux pour le maintien, Antibes et Le Havre (5-17). Chaque match vaudra donc très cher pour 
la Chorale désormais. À commencer par la visite du SLUC, beau vainqueur de Pau samedi dernier (77-65). 
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HERVÉ TOURÉ (PARIS LEVALLOIS)

Quel regard portez-vous aujourd’hui sur votre parcours, 
souvent brillant mais tout sauf conventionnel ?
Je trouve le fait d’avoir autant voyagé extrêmement riche sur le 
plan humain. Le fait d’avoir découvert de nouveaux pays, des 
mentalités différentes et aussi des manières diverses de jouer, 
au-delà du basket même, ça m’a apporté beaucoup. En fait, tout 
jeune, j’ai toujours été porté sur la découverte et les voyages, et de 
pouvoir le faire grâce à ma passion pour le basket, ça a rendu les 
choses encore plus riches.

Est-ce que ces objectifs, disons hors basket, 
étaient présents dans vos rêves depuis tout 
jeune ?
Oui, bien sûr. Avant que je sache si j’allais 
devenir basketteur pro ou pas, j’avais besoin 
d’une autre vision, de prévoir un Plan B. Et dès 
tout petit, j’avais cette envie de voyages. Après, 
quand la passion du basket est devenue forte, 
j’ai tout fait pour pouvoir concilier les deux, 
même si ça n’a pas toujours été évident. Mais 
au final, je trouve que c’est quand même une 
belle victoire...

Est-ce que tout cela ne correspond pas 
finalement beaucoup à votre caractère, votre 
personnalité ? 
Oui, j’ai toujours voulu être polyvalent et 
adaptable, dans le jeu comme ailleurs. Donc, le 
fait d’avoir beaucoup bougé, je pense que ça a 
contribué à ma formation, on va dire...

Entre votre parcours atypique et le fait 
d’avoir écrit plusieurs livres, vous avez 

cultivé une vraie différence. Et la différence, parfois, en France, 
entraîne moqueries ou sarcasmes...
C’est vrai que j’ai vite été connoté... (il hésite) on ne va pas dire 
intello, mais... diversifié, donc c’est vrai que parfois, dans mes 
discussions avec des coaches ou des joueurs, j’omettais de parler du 
hors-basket. Je ne voulais pas que ça me porte préjudice ou qu’on 
oublie que je suis un basketteur professionnel. Maintenant, avec 
l’âge et l’expérience, je me suis décomplexé sur le sujet. On aime 
ou pas... Il y a des gens qui me croiseront dans la rue et qui ne 
vont pas m’aimer, mais qu’est-ce que j’y peux ? 

Qu’est-ce qui vous a poussé à de nouveau 
regarder vers la France depuis deux ans ? 
Depuis un bon moment, mon agent me parlait 
de revenir en France. Au début, j’y étais plutôt 
réfractaire. J’étais même assez verrouillé 
là-dessus. Et puis, l’idée a fait son chemin et des 
circonstances m’y ont aussi poussé... C’est un 
mix de plusieurs choses en fait...

Comment vous êtes-vous senti lors de ce 
retour ?
Bah... (Il rit) Au tout début, à Pau, je me fais un 
arrachement osseux au bout de deux matches, 
on se pose de suite la question de savoir si on 
est maudit ici et s’il ne vaut mieux pas repartir 
de suite à l’étranger !  

Maintenant vous pouvez porter un vrai 
regard comparatif entre Liga, Lega et Pro A ?
Les choses ont pas mal bougé entre le moment 
où je suis parti et aujourd’hui. Je dirais que la 
Pro A est la plus athlétique. Je parle en général 

À 32 ANS (IL LES A EUS LE 25 FÉVRIER), HERVÉ TOURÉ EST EN TRAIN DE SE FAIRE UNE VRAIE PLACE AU SEIN 
DE L’EFFECTIF DU PARIS LEVALLOIS. PARTI DE FRANCE À 23 ANS, HERVÉ A BEAUCOUP BOURLINGUÉ PUISQUE LE 
PL EST SON 12E CLUB PROFESSIONNEL, DANS 4 PAYS DIFFÉRENTS, ET A DONC DONNÉ CORPS À SA CURIOSITÉ 
NATURELLE ET À SES ENVIES DE DÉCOUVERTES. ATTACHANT, ATYPIQUE ET ÉCLECTIQUE DANS UN MILIEU DU SPORT 
DE HAUT NIVEAU PLUTÔT FORMATÉ. DÉCOUVERTE D’UN VRAI PERSONNAGE DU BASKET FRANÇAIS…

« J’AVAIS BESOIN  
DE VOYAGES… »
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«  J’AVAIS ENVIE 
DE VOYAGES »
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Retrouvez les résultats, le classement et toute l’actualité du championnat de France de Pro A sur www.lnb.fr

INTERVIEW PRO A

bien sûr, sans rentrer les très gros clubs dans cette comparaison. 
En Italie, la tactique est prépondérante et la façon de jouer est 
vraiment différente. Quant à la Liga, c’est une combinaison des 
deux, même si l’aspect athlétique et  le jeu rapide prennent quand 
même plus de place que l’aspect tactique. 

La Lega a quand même beaucoup souffert de la crise ces 
dernières saisons...
Oui, avec la crise, beaucoup de clubs se sont retrouvés en 
grande diffi culté. Cette crise a changé le visage de pas mal de 
championnats. La Russie ou l’Allemagne en ont pas mal bénéfi cié. 
Aujourd’hui, on est plus tenté de se diriger vers un club, une 
structure stable, propre à rassurer les joueurs. 

Le PL apparaît parfois comme la terreur du championnat mais 
connait encore de sérieux trous d’air dans certains matches. 
Comment l’expliquez-vous ? 
Si je devais porter un regard extérieur, je dirais qu’il y a eu quand 
même pas mal de chamboulements au sein de cet effectif. J’en fais 

partie. Le groupe est sain et présente une vraie envie de travailler et 
de progresser, mais il faut que l’alchimie se fasse. Parfois, la colle 
encore fraîche lâche, mais il suffi t de retravailler pour remettre les 
choses dans le bon sens. C’est vrai qu’on a pu déjà voir que quand 
on tire tous dans le même sens, on devient vite dangereux. Alors, 
pour positiver, c’est peut-être bien d’avoir pu montrer plusieurs 
visages à ce stade de la saison. Cela va nous permettre de faire le 
tri et d’optimiser les choses sur la fi n de saison. 

Votre pige à Chalon s’est bien passée (9,3 pts et 3,5 rbds sur 4 
matches), qu’est-ce qui a fait que vous n’êtes pas resté ?
Quand il y a changement de coach, ou dans la hiérarchie de l’équipe, il 
est parfois préférable de partir. Même pour aider le club, car la spirale 
était plutôt négative. Je trouvais donc qu’il était plus logique, avec 
l’arrivée d’un nouveau coach, qu’ils démarrent sur de nouvelles bases.

Au PL, vous tournez à 8,5 points et 3,9 rebonds en 18 minutes 
de jeu. Que pensez-vous de votre saison jusqu’ici ?
Je me sens bien. Il nous reste une grosse marge de progression 
collective, ce qui est bien. Bon, moi, en 18 minutes, je ne 
connais pas exactement mes stats, mais je dois être autour de 
10 d’évaluation (très exactement 10, ndlr), je sais que je peux 
apporter plus à cette équipe et je vais m’y atteler, mais le plus 
important, c’est qu’on trouve la bonne alchimie et qu’on enchaîne 
les victoires. Mes stats... ce n’est pas le plus important. Si le coach 
a besoin que je me sacrifi e en défense pour qu’on gagne, je le 
ferai, car le seul but est de gagner.

«  L’IMPORTANT, C’EST D’ÊTRE 
SUR LE TERRAIN »

FICHE D’IDENTITÉ
Hervé Touré

Né le 25 février 1982 à Lyon

Ailier fort, 2,04 m

Champion de France 2001-02 (ASVEL)

Club successifs : ASVEL (2000-05), Charleroi 
(Belgique, 2005), Avellino (Italie, 2005-06), Capo 
d’Orlando (Italie, 2006-07), Olimpia Milano (Italie, 
2007), Cantù (Italie, 2008-09), Virtus Roma (Italie, 
2009-10), Brindisi (Italie, 2010-11), Valladolid 
(Espagne, 2011-12), Pau-Lacq-Orthez (2012), 
Sluc Nancy (2012-13), Élan Chalon (2013), Paris 
Levallois (2014-…).

Ses stats
Saison Club MJ Min 2-pts% 3pts% Rbs Pts

2003-04 ASVEL 30 13 44,4 34,0 2,7 4,2

2004-05 ASVEL 17 8 51,8 29,4 1,8 3,2

2004-05 Charleroi (Bel) 8 - 67,0 45,0 5,8 8,6

2005-06 Avellino (Ita) 26 16 53,0 27,8 4,9 5,9

2006-07 Capo d’Orlando (Ita) 33 23 57,9 27,6 5,5 9,5

2007-08 Milano (Ita) 6 15 52,6 33,3 3,2 6,3

2007-08 Cantù (Ita) 29 27 60,7 35,6 6,8 11,8

2008-09 Cantù (Ita) 30 28 59,7 35,3 6,0 11,0

2009-10 Virtus Roma (Ita) 25 16 57,1 24,0 4,1 5,0

2010-11 Brindisi (Ita) 27 29 54,7 32,4 7,0 11,4

2011-12 Valladolid (Esp) 21 23 55,3 34,8 4,0 9,9

2011-12 Pau-Lacq-Orthez 2 17 11,1 0,0 3,5 1,0

2012-13 SLUC Nancy 25 21 51,3 37,5 4,3 8,3

2013-14 Élan Chalon 4 16 53,8 66,7 3,5 9,3

2013-14 Paris Levallois 8 18 58,8 34,8 3,9 8,5
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Pour la 8e année consécutive, la Fondation de l’Avenir et la Ligue 
Nationale de Basket s’unissent autour des Journées de l’Avenir 
consacrées à faire avancer la recherche médicale. 

34 matches de championnat de France de Pro A et de Pro B seront 
ainsi placés sous l’égide de la Fondation de l’Avenir durant tout le 
mois d’avril. Des appels aux dons seront organisés afin de rappeler 
que la recherche n’a de sens que si elle est rapidement mise en 
œuvre pour soigner mieux, guérir plus vite ou améliorer la qualité 
de vie des malades.

La Fondation se consacre 
au soutien de la recherche 
appliquée, maillon essentiel 
entre la recherche fondamentale et l’application clinique. Elle 
apporte son soutien à des équipes de recherche qui explorent des 
voies originales (thérapie cellulaire, thérapie par les ultrasons, radio 
chirurgie de haute précision) et dans des thématiques diversifiées 
(cancer, neurologie, cardiovasculaire...). Certaines recherches ont 
abouti à des traitements utilisés dans le monde entier, comme par 
exemple, la stimulation cérébrale profonde appliquée à la maladie 
de Parkinson.

Pour la seconde année consécutive, la LNB a décidé d’axer 
l’ensemble des dons vers la recherche sur les pathologies 
cardiaques. En hommage à Thierry RUPERT, décédé d’un 
problème cardiaque suite à la pratique de son métier de 
basketteur, la LNB et la Fondation de l’Avenir souhaitent 
sensibiliser le public sur ces pathologies qui affectent certains 
sportifs de haut niveau. Les Journées de l’Avenir auront cette 
année Ludovic VATY comme ambassadeur. Ancien basketteur, 
international français, il a dû mettre fin à sa carrière après 

la découverte d’une maladie 
cardiaque.

Dans le cadre de ces 
Journées, les clubs seront 

amenés à relayer la campagne de communication, à organiser 
un protocole spécifique ainsi que des animations afin de 
récolter des dons. Enfin, dans le cadre des Finales LNB, la 
Ligue Nationale de Basket remettra un chèque symbolique à la 
Fondation de l’Avenir au nom des clubs et spectateurs de Pro A 
et de Pro B. 

Pour faire un don : www.journeesdelavenir.fr.

JOURNÉES DE L’AVENIR
DU 28 MARS AU 29 AVRIL 2014

SOLIDARITÉ

DES JOURNÉES DE L’AVENIR EN 
HOMMAGE À THIERRY RUPERT
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ean-Claude Douhait, maire sortant d'Ahuy, ne bri-
guera pas un nouveau mandat. C'est Dominique
Grimpret, 54 ans, son premier adjoint au physique
de rugbyman, élu local depuis 19 ans, qui souhaite
s'inscrire dans la continuité.

Ahuy est une commune dont on parle peu...
Ca ne veut pas dire qu'on n'y fait rien. En 2007, nous avons
élaboré un PLU (Plan local d'urbanisme) qui définissait les
grandes lignes pour les vingt prochaines années. Une ini-
tiative contrariée par une association finalement déboutée
en appel après avoir déjà perdu en première instance. Nous
avons perdu sept ans et les opposants à ce PLU portent
une lourde responsabilité car la commune pourrait perdre
une classe maternelle à la rentrée.

La population ne s'est donc pas renouvelée ?
Pire, elle a vieilli. En 10 ans, on a perdu plus de 100 habi-
tants. Faute de constructions nouvelles, on est passé de
1383 habitants à 1277. Nous avions 9 classes primaires en
1996, il en reste 5 aujourd'hui. Le club de foot a disparu. La
société musicale recrute ses membres dans les villages voi-
sins... Ahuy ne sera pas une maison de retraite à ciel ouvert.
Il faut stopper ce déclin démographique et inciter de
jeunes ménages à s'installer. La réalisation du PLU va nous
aider.

Tout en conservant cette spécificité villageoise ?
Absolument. Aujourd'hui, la place centrale n'est qu'un lieu
de transit et de stationnement. Le projet d'y créer un en-

semble « Coeur de village » a été reconnu d'utilité publique
en décembre 2011. Notre ambition est que ce lieu central
réunisse les différents quartiers.

Comment va s'organiser ce « coeur de village » ?
La place du 19 Mars, dite « Place de la Mare » accueillera
trois bâtiments et un espace public. Soixante logements et
des locaux professionnels seront construits en trois
phases. La construction du premier bâtiment a commencé.
Sur deux étages, il hébergera 19 logements et un pôle mé-
dical. Un deuxième bâtiment, également de deux étages,
accueillera des commerces de proximité et des logements.
Le troisième, sur un étage, verra s'y installer la bibliothèque
municipale, une salle communale et peut être un restau-
rant. 

Vous avez gagné au loto ?
Les finances de la commune sont saines. En 2013, nous
avons enregistré 2,4 millions d'euros de recettes de fonc-
tionnement pour 950 000 euros de dépenses. Le maire
sortant, Jean-Claude Douhait a fait un super boulot. Le plus
dur, c'est lui qui l'a fait. Maintenant, il faut réaliser. 

Donc, pas d'augmentation d'impôts en perspective ?
Tous nos projets n'entraîneront pas d'augmentation des
bases des impôts communaux.

Parce qu'il y aura d'autres projets ?
Ahuy a besoin d'une salle multi-activités. Les manifestations
communales et culturelles restent limitées. Les associations

ne peuvent pas développer leurs activités et les Aquedu-
ciens s'adressent de plus en plus aux communes voisines
pour organiser leurs fêtes de famille. La commune est pro-
priétaire du terrain, le permis de construire a été obtenu
en 2012 et, normalement, elle devrait être inaugurée en
2016. 
Nous souhaitons également créer une maison d'accueil
pour personnes âgées. La création d'une telle structure ré-
duira d'autant le nombre de logements à réaliser sur l'en-
semble de l'opération d'urbanisme qui est prévue.

On parle de 600 logements sur la partie sud de la
commune...
La zone d'urbanisation de 20 hectares pourra accueillir, au
fil du temps, jusqu'à 600 logements. Il n'est pas envisageable
de tout faire d'un coup. Cette opération foncière prendra
des années.

Faire une liste pour les prochaines municipales n'a
donc pas été difficile dans ces conditions ?
Il n'est jamais facile de constituer une liste apolitique, équi-
librée. Il y aura sept anciens si l'on peut dire -dont je fais
partie- et huit nouveaux. Une association de compétences,
d'expérience et de regards neufs. Et surtout, on a réussi à
trouver des jeunes ce qui n'est pas évident aujourd'hui.

Propos recueillis par 
Pierre SOLAINJEU

J

« Ahuy conservera 
sa spécificité village »

en lumière
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en lumière

n matière d’élections municipales, Marsannay-la-
Côte est et reste un “cas”. Des maires d’une lon-
gévité à nulle autre pareille. Et toujours issus de
listes de rassemblement qui relèguent dans
l’opposition les listes partisanes, de gauche
ou de droite. 

A Marsannay-la-Côte, la mairie est un peu
comme le bâton d’une course de relais de fond
: on se passe la flambeau et la vie continue, belle
et douce, dans une ville qui progresse sans conflits,
sans positions partisanes autres que l’intérêt des
marcenaciens. Paul Goutorbe, Gérard Laborier,
Jean-François Gondellier : le second était l’adjoint
du premier, le troisième était l’adjoint du second.
L’autre caractéristique, outre la longévité des élus,
c’est que dans cette ville de plus de 5 000 âmes,
dans la périphérie dijonnaise mais aussi déjà dans
la côte vineuse, c’est que les partis politiques tra-
ditionnels, de gauche ou de droite, s’y cassent ré-
gulièrement les dents lors des élections. On
dirait même que la plaine et la montagne y
font jeu égal : 52% à Sarkozy contre 48%
à Hollande en 2012, et une toute pe-
tite victoire de la droite (Pascale
Caravel) aux législatives qui sui-
virent.

E Rassemblement du “vivre ensemble”

Le plus étonnant, donc, c’est que la troisième voie est quasiment toujours la première. La liste
de rassemblement présentée aux électeurs l’emporte systématiquement face aux listes parti-
sanes. Ainsi, en 2008, quand Gérard Laborier décida de passer la main après 25 ans de mandat,
on vit se présenter une liste de gauche et une liste de droite contre celle de l’adjoint Jean-
François Gondellier : au premier tour la liste d’union de la gauche (Claude Sirandré) obtint 22,
27% des voix, la liste divers droite de Jean-Michel Verpillot 33,68% et celle dite de rassemblement
(Vivre Ensemble)… 44, 05% ! Au second tour, on s’en doute, la troisième l’emporta définitive-
ment contre les deux autres.
Il devrait donc en être une fois de plus de même en 2014, tant il est vrai que le contexte partisan
joue ici très peu. M. Gondellier a rajeuni et féminisé son équipe et s’avance vers 2020 dans un
calme olympien : quand on a chez soi l’arbre de Charlemagne, on sait que politique rime avec
justice ! Oh, bien sûr, dans les partis on s’est organisé. On a même cherché à contourner la dif-
ficulté en cachant le sexe des partis :  Jean-Michel Verpillot ne dit plus s’il est de gauche ou de
droite, appelle à ses côtés une ancienne communiste locale et d’autres colistiers “inclassables”.
Quant au PS, il a adoubé officiellement Guy Bailly pour conduire une liste bien de gauche, mais
à l’heure où Dijon l’Hebdo s’imprime, on ne l’a toujours pas vu passer à la préfecture. 

Avec le monde associatif

Gérard Laborier, toujours très actif – il préside la Banque Alimentaire de Bourgogne
et la Société des Membres de la Légion d’honneur –, sourit en obervant toujours de
près ce qui se passe à Marsannay : “Là-bas, dit-il, on a toujours fonctionné sans faire de
politique. C’est la Ville qui compte d’abord. Et on s’est toujours entouré des membres
du monde associatif local. On travaille donc en totale liberté pour, je l’espère, le bien
des habitants de Marsannay”. 
Signe de cette continuité : le maire a réuni il y a quelque temps à la mairie ses deux
prédécesseurs, Paul Goutorbe (celui qui fut douze ans maire entre 1971 et 1983 et fit
grandement évoluer la ville) et Gérard Laborier (1983/2008, celui qui “fit de Marsannay
une ville du XXIe siècle”). On en profita pour faire un peu d’histoire, rappeler entre

autres que la longévité des maires ne date pas d’au-
jourd’hui (“deux maires alignent des records de
longévité de mandat : Alexandre-Joseph Guillot a
été maire de 1845 à 1870, soit 25 ans et 5 se-
maines de mandats consécutifs ; Gérard Labo-
rier, maire de 1983 à 2008, soit 25 ans de
mandats consécutifs ») et d’inaugurer une
plaque murale qui rappelle les noms des maires
marceneciens.

Michel HUVET

Marsannay-la-Côte : 
la troisième voie est toujours

gagnante

Jean-François Gondellier,
maire : une réélection
aussi simple qu’une lettre
à la Poste ?
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... comme aéroport de Dijon
On sortira du trou d'air le jour
où l'ensemble des collectivités se
mettront d'accord pour dire qu'il

y a nécessité d'un aéroport permettant aux
étrangers de venir à Dijon. Considérant
qu'une capitale régionale sans avions perd
de l'attractivité, la Région soutient l'aéro-
port et tente de réunir l'ensemble des col-
lectivités. Il va de soi que si ce n'était pas le
cas, le projet aurait des difficultés à survi-
vre. On verra ce que donne l'appel d'offre
que nous avons lancé. En attendant, je resi-

tue ce dossier dans le cadre d'une réflexion
avec la Franche Comté pour savoir si ces
deux régions, qui sont des petites régions,
peuvent se permettre d'avoir chacune un
aéroport.

... comme Bourgogne
Serai-je candidat à ma succes-
sion en 2015 ?
A priori, je n'exclus rien. En l'état,

nous partons sur une année à quatre élec-
tions. Quatre élections périlleuses pour la
majorité qui vont se succéder ces pro-
chains mois. Je m'engage dans les munici-
pales pour soutenir mes amis. Pour les
Européennes, je ferai ma part pour mon-
trer, surtout au monde rural qui ne le
pense pas souvent, que l'Europe est incon-
tournable. Il y aura les sénatoriales où je
serai candidat. Je déposerai ma candidature
après les municipales.
Pour les Régionales, tout dépendra des
trois élections que je viens d'évoquer. 

Vous me demandez si la Bourgogne peut
fusionner avec la Franche Comté ? 
Il y a deux raisons essentielles qui permet-
traient d'envisager ce rapprochement pour
lequel je plaide avec ferveur.
La première, c'est que nos compétences
sont tellement importantes aujourd'hui
que la ressource financière n'est pas suffi-
sante pour les assumer correctement. 
La deuxième raison qui pencherait pour ce
rapprochement, ce sont les doublons :
deux services pour le Tourisme, la Culture,
deux universités qui se rapprochent, qui
donnent l'exemple, mais à petits pas. Il faut
interroger les populations des deux ré-
gions. En Franche Comté, un sondage a
montré que 43 % n'étaient pas hostiles.
Tout cela passera par une réflexion préa-
lable de nos territoires régionaux. 

... comme Contrat de plan
Etat-Région 2014-2020
La région s'est engagée à faire des
propositions. Il y a deux choses

qui m'inquiètent :
- Je ne connais pas la somme que l'Etat va
verser. Je n'ai pas le sentiment que l'Etat est
prêt à reconduire les sommes qu'il versait
dans le passé.
- La deuxième, plus inquiétante encore,
c'est que les réunions se bornent à un
cadre de doléances où chacun amène ses
dossiers sur lesquels il est difficile de faire
des priorités en raison de la faible visibilité
dans l'avenir. 

... comme Dijon
J'ai apprécié de travailler avec
Dijon et le Grand Dijon. Nous

avons une vision commune pour renforcer
la capitale régionale. Non pas aux dépens
des territoires ruraux mais à leur bénéfice.
Je m'explique : il n'est pas question de dé-
sertifier les campagnes pour aller à Dijon.
Ce n'est pas ça le problème aujourd'hui. Il
n'y a pas, par exemple, moins d'habitants
dans le canton de Pouilly qu'il y a 15 ans. Il
y a en a plus. Mais il y a moins d'emplois
sur place. Les emplois, on le sait, se concen-
trent sur les zones urbaines.
Plus la ville sera forte, plus la campagne
sera forte.

Dans tous les domaines, nous avons ac-
compagné les projets du Grand Dijon qui
ont été bien rythmés dans le temps avec
beaucoup de discernement. Cela a été
l'économie avec l'accompagnement de
l'installation des grandes entreprises, cela a
été tous les grands travaux, le tramway, la
piscine olympique, l'ANRU (la Bourgogne
est la région de France qui donne le plus
pour la rénovation urbaine), les événe-
ments culturels, le sport. Demain, ce sera
la Cité de la gastronomie. 
Mon grand regret c'est que, au travers de
tous ses soutiens, la région n'apparaisse pas
mieux dans les esprits. Quand on va au
lycée, on pense Education nationale pas
Région. Quand on prend le TER, on pense
à la SNCF pas à la Région… Quand on va
au musée, on salue le travail de François
Rebsamen, pas celui de François Patriat…
Dommage que l'on soit parfois simplement
considéré comme un tiroir-caisse.

... comme Economie
L'économie, c'est le primat de nos
actions. Tout ce que fait la Région
est économie. Sur 800 millions

d'euros de budget, 95 % va directement ou
indirectement à l'économie. Je suis fier
d'avoir créé Bourgogne Développement
qui va chercher de grands donneurs d'or-
dre. On peut citer Amazon à Chalon-sur-
Saône, Vente-privée à Beaune… La région
sait donner à ses territoires les outils pour
accroître son attractivité et son dévelop-
pement.

... comme formation
La direction prise par le gouverne-
ment sur la formation profession-
nelle n'est pas en rapport avec

l'ambition. Je ne soutiens pas les mesures

sur l'apprentissage et je ne les apprécie pas.
Ici, en Bourgogne, je vous avoue que sur la
formation, la région a fait des efforts sans
précédent depuis 8 ans. Nous avons ac-
compagné les structures, les personnels et
les apprenants, la formation initiale dans les
lycées, la formation en alternance dans les
CFA (nous sommes classés dans les trois
meilleures régions françaises), la formation
tout au long de la vie, reconstruit des cen-
tres importants dans chaque département.

... comme GIE e-bourgogne
C'est un très bel outil. Nous avons
été les premiers. On a décliné
partout ce site dématérialisé.

C'est une innovation de gestion qui permet
à la fois plus de services et plus d'écono-
mies. On a monté des briques. Certaines
sont fonctionnelles aujourd'hui. Cela se
passe bien avec les mairies, les collectivités.
Il faut perfectionner les circuits courts, les
ventes directes. E-bourgogne, c'est notre

fierté qui apporte un vrai service aux col-
lectivités et aux Bourguignons individuelle-
ment. 

... comme hôtel d'entreprise
On va en construire un à l'ERIE,
sur l'espace régional de l'innova-
tion. Un hôtel sans chambres, rien

qu'avec des entreprises... Aujourd'hui, il y a
Pharmimage, la maison de l'innovation. Il y

aura un hôtel-pépinière demain. Tous les
maillons de l'innovation seront réunis sur
ce site. Tous. Détection, émergence, incu-
bation, pépinière, développement, finance-
ment… Tous les acteurs seront présents
sur le même site. 

... comme Innovation
J'ai fait de mes deux mandats le pri-
mum de mon action. J'ai voulu que
tous les acteurs de l'innovation se re-
trouve à Dijon. Nous avons créé des

fonds dédiés à l'innovation, des structures
d'innovation. Partout, en Bourgogne, l'inno-
vation a été mise en mouvement et des
milliers d'emplois ont été créés.

... comme Jeunes
Pour les jeunes, nous avons retenu
une formule :"Bouge". On essaie de
les faire se retrouver sur les diffé-
rents sites bourguignons. Pour nous,

les jeunes, ce sont les lycéens, les apprentis,
les étudiants, les logements étudiants, le
campus universitaire, les nouvelles techno-
logies. On a proposé la meilleure gratuité
des livres scolaires. Les jeunes s'expriment
aussi dans la culture, le sport… des sec-
teurs où nous sommes également très pré-
sents sur un plan financier.
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“ Il y aura les sénatoriales 
où je serai candidat ”

“ Nous sommes en droit
d'attendre mieux ”
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de a à z...

.. comme Ministre
Avoir été ministre à deux minis-
tres est une grande fierté pour un
homme qui gardait les moutons

pendant toutes ses vacances scolaires. Pa-
triat, étymologiquement, ça veut dire petit
pâtre. Je suis resté 18 mois au Commerce,
un ministère de bonheur. Les contacts que
j'y ai noués ont été extraordinaires. Mon
plus grand souvenir ? La nuit du passage à
l'euro que j'ai préparé avec Bercy. Ensuite,
4 mois à l'Agriculture. C'était un ministère
de crise. J'ai mis en place la réforme rota-
tionnelle que l'on aimerait bien reprendre
aujourd'hui. J'ai surtout apaisé le monde
agricole en proie à la fièvre aphteuse, la
vache folle et la crise viticole. Rien que ça.

... comme ouverture sur le
monde
La Bourgogne est une marque in-
ternationalement connue et re-

connue. C'est une des principales places
touristiques dans le monde. Malgré des
moyens limités, on a monté des partena-
riats avec les socio-professionnels pour les
accompagner à l'export. L'international,
nous l'avons fait aussi avec les deux pôles
de compétitivité (Vitagora et le nucléaire)
qui ont une reconnaissance mondiale.
Maintenant, il faut cibler des pays. On ne
peut pas et il ne faut pas être partout. Pour

moi, l'international, c'est d'abord inviter les
grands pays pour qu'ils investissent chez
nous. Notre carte de visite, c'est notre pa-
trimoine qui va attirer le business. 
Les maisons de la Bourgogne implantées
ici ou là, à Prague par exemple, relèvent du
passé et d'opérations trop coûteuses. Rhé-
nanie Palatinat sera maintenue car il y a une
histoire, une marche et des amitiés com-
munes. J'aimerais une maison de la Bour-
gogne, rue de Bourgogne, à Paris.

...comme partenariat
Le partenariat, c'est l'apport finan-
cier, logistique et humain à la réalisa-
tion de projets. Partenaire des villes,

de l'écomobilité, des chambres consulaires
(Métiers, Commerce, Agriculture), des
CFA… Nos partenariats sont des syner-
gies qui donnent de la force et de la péren-

nité aux projets. Sous cet angle, partenaire
nous sommes et nous resterons. c'est la
moindre des choses… malgré les restric-
tions.

... comme redécoupage
C'est un mode de scrutin qui me
laisse très sceptique car je ne suis
pas sûr qu'il survivra dans le

temps. Il répond aujourd'hui à une volonté
de parité et à une juste représentation dé-
mographique. Rappelons que le découpage
date de 1801 ! C'était une autre France.
On ne peut pas aujourd'hui ignorer la di-
mension urbaine, faut-il encore que le ter-
ritoire rural soit dignement représenté.
Le mode de scrutin que j'avais proposé à
la commission Balladur était de faire une
proportionnelle de circonscription au sein
desquelles on mettait 100 000 habitants et
8 conseillers généraux ce qui faisait 40 au
total en Côte-d'Or. Cela permettait une
véritable territorialisation. 

... comme Sénatoriales
Je serai candidat. Regardez mes
classements au Sénat, vous verrez
que j'y travaille beaucoup. Je peux

dire sans orgueil qu'à chaque fois que je
prends la parole, je suis plutôt écouté et
j'occupe toute ma place à la commission
des Finances. A ce jour, je me sens en ca-
pacité intellectuelle et physique de conti-
nuer. Si je regarde le mode de scrutin qui a
changé et contre lequel j'ai voté, ce ne se-
ront plus les électeurs qui décideront mais
les partis. 
Ma décision repose sur le fait que, demain,
il y aura deux sénateurs urbains et j'espère
être celui qui concentrera les suffrages de
la ruralité. 
Il y aura une liste socialiste que pourrait
conduire François Rebsamen. Cela impli-
querait que j'occupe la 3e position en rai-
son de la parité. Je proposerai donc une
autre voie.

... comme TER
C'est une grande satisfaction mais
aussi une insatisfaction. Nous avons
rajeuni les TER. Nous avons parti-

cipé aux gares, aux infrastructures, nous

avons été la première région de France à
mettre en place le cadencement. Nous
avons augmenté de 30 % le nombre de
passagers. Bientôt ce sera 50 %. J'ai cepen-
dant le sentiment de ne pas en avoir pour

mon argent. Il y a encore de gros pro-
blèmes de retards, d'annulations de
trains… Nous sommes en droit d'attendre
mieux.

.. comme université
Nous avons fait des efforts sans
précédent depuis 8 ans. En ma-
tière de locaux, de filières, d'équi-
pements, de vie étudiante… Avec

une juste répartition sur l'ensemble de la
Bourgogne. Nous avons soutenu les
grandes écoles que ce soit à Cluny, Ne-
vers… En Rhône-Alpes, en Alsace, les uni-
versités ont fusionné. Ce n'est pas notre
cas. Nous prenons du retard. Il faut sortir
des visions de boutiquiers, des petits péri-
mètres sur lesquels on s'accroche farou-
chement… 

... comme vélo
Je parcours 7000 km par an. Le
vélo, c'est qui me permet de vivre.
C'est un espace jubilatoire, de li-

berté. Je suis un hyperactif. J'ai besoin de
"défonce". Il y en a qui prennent du H moi
je prends mon vélo. J'aime l'effort. Cela me
donne de la performance au travail.

…comme wimax
C'était fait pour 160 000 foyers.
Il y a 80 000 foyers éligibles et
pour ceux qui le prennent, ça

fonctionne. Le problème, c'est l'attentisme.
On a confondu le wimax avec le wifi. Le
wimax, c'est 4 mégabits. Qu'on ne vienne
pas me dire, dans les endroits où l'on a ins-
tallé des pilônes, que les gens n'ont pas le
haut débit. Je peux vous emmener dans des
lieux où la télévision fonctionne avec le
wimax. Il n'y a pas suffisamment de gens qui
s'abonnent parce qu'ils pensent que la fibre
va arriver. Elle n'arrivera ni demain ni après-
demain. 
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“ Pour moi, l'international, 
c'est d'abord inviter les grands pays 
pour qu'ils investissent chez nous ”

“ Je suis fier d'avoir créé 
Bourgogne 

Développement 
qui va chercher de grands 

donneurs d'ordre ”
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l se passe des choses. Des bruits épars qui finissent
par faire corps. Au départ, ce n'était qu'une rumeur
comme il en circule régulièrement dans la sphère
politique. Mais une rumeur qui a pris de la consis-
tance et, du coup, aujourd'hui, tout le monde en
parle. A gauche comme à droite... François Sauvadet

le député-président du conseil général de Côte-d'Or lor-
gnerait avec gourmandise sur les prochaines sénatoriales
qui auront lieu en septembre 2014. 
La raison de l'intérêt pour ce fruit jusqu'alors défendu qui
pourrait devenir plat de résistance, c'est la campagne élec-
torale que mène le sénateur Alain Houpert sur Dijon. 

C'est vrai que la première apparition de François Sauvadet
a coïncidé avec le meeting organisé le 6 décembre par Alain
Houpert au Domaine du Lac en présence des anciens pré-
sidents des deux assemblées, Bernard Accoyer et Gérard
Larcher. Un soutien quelque peu tardif quand on sait que
le premier grand meeting du candidat UMP à la mairie de
Dijon, mobilisant le banc et l'arrière banc de la droite locale
avec Laurent Wauquiez s'était déroulé sans le président du
conseil général. Et le 6 décembre, c'est certainement la pré-
sence du Franc comtois Alain Joyandet, ancien ministre de
Nicolas Sarkozy, et possible n°3 de la liste conduite par
Alain Houpert qui a convaincu François Sauvadet de ne
pas se faire ravir le leadership local. D'autant que c'est bien
Alain Joyandet, missionné par Jean-François Coppé, qui a
réussi à convaincre Houpert et Bichot de faire l'union et
non pas François Sauvadet comme il a pu le laisser croire
un temps. 

comme le dit crûment un de ceux qui portent sa traîne. 
Le sondage publié par Dijon l'Hebdo fin janvier a montré
qu'avec 27 % des intentions de vote au premier tour, Alain

Houpert ne réussissait pas à faire décoller sa campagne.
avec, en prime, le risque d'une dégringolade vers les tré-
fonds… Les nuages noirs électoraux, percés comme des
passoires, pourraient bien jeter une eau glacée sur la tête
d'Alain Houpert qui sent déjà depuis quelques semaines
de mauvais courants d'air souffler sur sa nuque. Et on sait
qu'en politique, les lendemains d'échecs se traduisent sou-
vent par des remises en cause brutales, souvent inélé-
gantes. Alain Houpert risque donc gros avec le scrutin de
la fin mars. Quand on rate une marche, il arrive parfois que
l'on dégringole les suivantes.
Il n'en fallait pas plus pour donner du crédit à la rumeur : 

pourrait "surfer" sur une défaite "nette et sans bavure"
d'Alain Houpert à Dijon pour revendiquer la tête de liste
UDI/UMP aux sénatoriales. Et que dirait l'UMP ? "Rien" af-
firme un élu centriste. "Rien parce que François Sauvadet
proposerait à l'UMP de prendre sa place lors de l'élection
législative partielle qui suivrait les sénatoriales. Sans comp-
ter que c'est un UMP qui
pourrait aussi conduire la
liste de la droite aux élec-
tions régionales de 2015".
Un scénario, vous l'avez
compris, de fiction. Mais
restons dans la dure réalité
de la vie politique. Com-
ment Alain Houpert pour-
rait-il prétendre, même s'il
s'en défend vigoureuse-
ment, revendiquer le vote
des ruraux en septembre
prochain qu'il a abandon-
nés pour tenter de
conquérir la grande ville ?
François Sauvadet, lui, a un
côté "bipolaire", rat des
villes et rat des champs. Elu
sur la 4e circonscription

depuis 1993, la plus rurale et la plus importante en terme
de communes, il dispose d'un incontestable crédit sur ces
territoires. Même les syndicats agricoles ont rarement agité
les fourches en direction de 

A Dijon, il est à la tête d'un château fort (le conseil général)
dont la porte d'entrée n'a jamais été forcée par la gauche
qui détient pourtant les trois autres grandes collectivités
que sont la ville de Dijon, le Grand Dijon et le conseil ré-
gional. Ce côté "village gaulois" sied d'ailleurs à merveille à
François Sauvadet dont l'embonpoint n'a rien à envier à
celui d'Obélix. Voilà plusieurs mois qu'il pilonne inlassable-
ment François Rebsamen sur tous les points susceptibles
de le mettre en avant. Chantre de la ruralité, il est le plus
vif opposant au redécoupage des cantons.
On dit volontiers qu'une élection chasse l'autre. C'est
pourquoi il est probable que le dossier "sénatoriales" sera
rapidement évoqué après les municipales. N'oublions pas
que François Sauvadet est un ancien lieutenant de François
Bayrou, l'homme qui veut (encore) incarner "l'autre voie"
et faire entendre une "autre voix"… 

Jean-Louis PIERRE

I

8  rue charles dumont  - DIJON - 0380666553 (proche place Wilson) 

Profitez des bienfaits
des techniques performantes, 
de votre spécialiste minceur, adaptées à votre objectif :

PERTE DE POIDS/CELLULITE/RAFFERMISSEMENT
SOINS ANTI-AGE VISAGE ET CORPS

-50%
SUR LE SOIN
DECOUVERTE

En fonction de votre bilan corporel 
(OFFERT) nous vous proposerons 
un programme personnalisé.
(conseils, plans alimentaires, 
compléments etc..)

Sauvadet soutient-il
vraiment Houpert ?

22

François Sauvadet 
et Alain Houpert

fiction

"Sauvadet ? Il apporte son sou-
tien comme un boeuf qui irait à
l'abattoir, en traînant le sabot"
ironise un conseiller général de la
majorité départementale.

Et chacun sait que Sauvadet
n'aime pas être "emmerdé"

ce grand amateur de culs de
vaches. 

François Sauvadet dont l'UMP se
méfie car "il a plus l'habitude de
monter des coups que d'en être
victime"
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made in Dijon

e métal précieux a toujours fait rêver. Valeur re-
fuge et spéculative à la fois, son cours varie de
manière exponentielle en fonction de l’offre et
de la demande. Et justement, de mémoire
d’homme, il n’était jamais monté aussi haut
qu’avec la dernière crise puisqu’il a atteint

43 000 euros le kilo en 2012 grâce aux achats colossaux
des Chinois et des Indiens qui se sont tournés vers l’or in-
vestissement. Si cette frénésie s’est quelque peu tarie, sa
cote reste historiquement considérable en 2014
puisqu’elle s’élève encore à plus de 30 000 euros. Thierry
Broch, dirigeant de la Banque des métaux précieux, une
SA dont le siège est situé à Dijon, rue de la Préfecture, et
comporte plusieurs agences en France, revient sur ce qu’il
faut savoir pour bien vendre et acheter de l’or.
« Il existe deux marchés de l’or en France : l’achat plaisir
qui concerne les bijoux et l’achat investissement
tourné vers les lingots et les pièces en or fin »
explique ce spécialiste qui ne compte pas moins
de 25 ans d’expérience dans le domaine. A l’ori-
gine comptable pour ce négoce de métaux (or,
argent et platine) et pierres précieuses (diamant,
saphir, émeraude et rubis) né dans les années 80,
Thierry Broch décide de le racheter il y a 12 ans. 
Déjà formé sur le tas, il connaît bien le métier
mais entreprend rapidement une formation de
gemmologue. « Il est important de pouvoir tenir
compte également de la valeur des pierres pré-
cieuses en fonction de leur taille, qualité et cou-
leur pour évaluer le prix d’un bijou. Ce que ne font
pas tous les négoces qui se contentent de racheter
au poids, faute de connaissances suffisantes en gem-
mologie. » De nombreux opportunistes ont, en effet,
profité de ce nouveau filon aurifère pour surfer sur cette
vague. 
Les sites Internet de rachat, souvent basés à l’étranger, ne
manquent pas. Attention toutefois à ne pas y laisser des
plumes. En boutique, le devis est gratuit et les explications
claires pour justifier le tarif proposé : au poids ou pour le
bijou en tant que tel. Un professionnel digne de ce nom
dispose des connaissances nécessaires en histoire de l’Art. 
« Autrefois, les orfèvres étaient de véritables artistes, ils
avaient le temps de travailler et fabriquaient principalement
sur commande avec des techniques qui n’existent plus de
nos jours. » Il sait reconnaître l’époque de fabrication et
les nombreux poinçons de douanes. L’absence de poinçon
ne signifiant pas forcément qu’un bijou n’est pas en or, ar-
gent ou platine. « Lorsque je ne suis pas sûr de la nature
du métal, je pratique ce que l’on appelle l’essai touchau. Il
s’agit de frotter le bijou sur une pierre de touche qui ré-
cupère sans dommage un peu poussière de ce métal puis
d’y apposer quelques gouttes d’acides qui réagissent de
manière bien spécifique en fonction de la composition chi-

mique de la matière testée » ex-
plique Thierry Broch. Par souci de
traçabilité, la nature des pièces ven-
dues et l’identité des vendeurs sont
consignées dans un livre de police

régulièrement consulté par les douanes et le règle-
ment exclusivement effectué par chèque.

Parler d’achat plaisir pour les bijoux n’est
pas un hasard. A moins d’être l’heureux
possesseur de spécimens (non cassés) Art
déco, Art nouveau ou encore Napoléon
III qui repartent sur le marché de l’occa-

sion tout simplement parce que pour ceux-là il y a de la
demande, les autres terminent, sauf pièces exceptionnelles,
à l’affinage. Les gros bijoux tank très ostentatoires de
l’après-guerre, par exemple, ne trouvent pas preneurs mais
ont l’avantage d’être lourds. « Mon travail consiste à savoir
cibler ce qui est revendable. » Rachetés au poids, les « in-
vendables » sont fondus pour renaître sous une autre
forme : bijoux, lingots, câbles ou plaques industrielles (l’or
étant un excellent conducteur électrique). « Les clients
viennent souvent à la suite d’héritages, ils arrivent avec la
boîte de bijoux de la grand-mère en se disant : ça brille, ça
doit avoir beaucoup de valeur, et il arrive parfois que je dé-
couvre de belles pièces. » Le spécialiste met toutefois en
garde contre « l’or de supermarché ». « Les bijoux en or
achetés à moindre coût sont fragiles car ils contiennent
peu de métal. Les fabricants étirent l’or à son maximum.
Ils sont donc légers et fabriqués de manière grossière. Ce

qui explique leur bas prix mais a, en revanche, permis de
démocratiser l’achat d’or.  » 
En d’autres termes, un bijou rapporte généralement bien
moins que son prix d’achat en bijouterie. Puisqu’un peu
comme une voiture, il convient d’en retirer la TVA, le coût
de fabrication, la part des intermédiaires et celle du bijou-
tier. Pourtant, un bijou en or 18 carats, quelle que soit sa
provenance, contiendra toujours 75% d’or fin (ou pur). On
trouve également du 9 et du 14 carats en France. La diffé-
rence tiendra aux alliages qui lui donnent sa couleur et son
poids. L’or fin n’existe qu’en lingot, il est trop souple pour
être utilisé par les orfèvres en l’état. L’or investissement
qui lui est pur, comme le précise Thierry Broch, « n’est pas
assujetti à la TVA, le marché étant international ». Lingots
ou pièces se revendent en fonction des fluctuations du
cours boursier.
En bref, s’acheter des bijoux d’occasion reste très intéres-
sant pour bénéficier de tarifs imbattables sur de très belles
pièces et revendre au poids l’est tout autant en raison du
cours légal encore relativement élevé de l’or. D’autre part,
investir dans l’or fin peut également rapporter gros. La
Banque des métaux précieux revend ses bijoux d’occasion
rue Musette et propose également des lingots d’or fin et
pièces numérotées aux investisseurs. En conclusion, oui, il
faut se ruer vers l’or, à moins d’avoir la chance de compter
un alchimiste parmi ses proches…

Florence CAROLE

C

Faut-il 
se ruer 
vers l’or ?

« L’identité des ven-
deurs est consignée
dans un livre de po-
lice régulièrement
consulté par les
douanes »



c’était avant-hier
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près la Libération, la vie re-
prend son cours. Seules sub-
sistent encore des
contraintes économiques
mais la liberté est là. L'esprit
de la Résistance anime de

nombreuses réflexions sur les changements
à apporter. Ainsi pour l'enseignement, sont
ouvertes des classes dites classes nouvelles
où, pour approfondir les connaissances, il y
a plus d'heures de cours dans les matières
principales. Une discipline nouvelle est pro-
posée : l'étude du milieu enseignée par deux
ou trois professeurs de différentes disci-
plines selon le thème. Après l'examen d'en-
trée en sixième, seuls les élèves volontaires
sont intégrés dans ces classes.
Etude du milieu, c'est bien ce que suggère
l'appellation : voir, étudier un peu la « vraie »
vie, l'activité et ses acteurs. Aussi un matin,
une classe nouvelle au complet se trouve
dans un atelier proche du lycée Carnot.
Quel changement ! Le bruit de provenance
diverse anime le lieu. C'est le claquement
régulier des machines typographiques dont
le rythme diabolique  semble sans fin. C'est
le grincement des roues des chariots pous-
sés par des ouvriers en bleu de travail qui

apportent les matières premières et em-
portent les travaux en cours ou finis. C'est
le crissement des énormes lames de massi-
cot coupant des paquets de feuilles. Mais
également un endroit calme avec des ou-
vriers en blouse devant leur établi, prélevant
délicatement avec leurs pinces des petits
morceaux de métal dans les profondeurs
d'une boîte à compartiments inégaux. D'au-
tres employés munis de compte-fils passent
de postes de travail en postes de travail, sur-
veillant la qualité de l'ouvrage, l'approvision-
nement des machines comme la rangée
d'encriers au-dessus des machines.
La visite commence sous la houlette du chef
d'atelier et aussi l'accès aux connaissances
nouvelles comme le français. Ainsi la boîte
à compartiments s'appelle une casse. Elle
sert à ranger les outils de métal, les carac-
tères gravés chacun d'une lettre. Les lettres
dans les compartiments hauts sont des let-
tres capitales dites haut-de-casse. Les bas-
de-casse ou minuscules sont dans le bas.
Tous les caractères font partie de la même
police. C'est à dire ils sont de la même
forme et portent un nom : Baskerville, Ga-
ramond... Ils sont de la même hauteur, le
même corps, la même chasse (largeur) et

leurs dimensions sont exprimées en points.
Les élèves sont étonnés de la rapidité avec
laquelle les ouvriers rangent, sur une ré-
glette, les lettres et les barres d'espace pour
composer le texte qu'ils ont sous les yeux,
surtout que les lettres sont positionnées à
l'envers pour que le livre soit imprimé à
l'endroit. L'écriture miroir.
Les feuilles de papier sont de différentes
qualités. Le velin et le papier Bible sont les
plus recherchés. Elles sont de dimensions
différentes selon le format des livres impri-
més. L'impression se fait en cahier, c'est le
nombre de pages imprimées recto-verso
sur une même feuille qui, pliée suivant le
schéma, donnera le cahier qui, avec d'autres
brochés ou cousus, fera le livre en vente
chez les libraires.
Les élèves de Carnot sont dans l'imprimerie
Darantière, vieille entreprise dijonnaise qui
a connu différents ateliers au gré de l'aug-
mentation de l'activité.
Cette immersion dans le monde du travail,
les élèves vont s'en souvenir toute leur vie
et avoir un regard plus attentif sur le travail
manuel. Cela nécessite une implication des
professeurs qui doivent préparer les visites
mais auront de multiples exemples concrets

pour animer les
cours théoriques.
Très vite, les classes
nouvelles ont été
allégées en chan-
geant de nom. Puis,
elles ont été sup-
primées. Dom-
mage.

rue Paul Cabet Par
Roger

LOUSTAUD

Dijon et l'imprimerie
C'est une très ancienne histoire qui lie les deux. A la fin du Xve
siècle, l'Abbé de l'ordre de Cîteaux est d'origine dijonnaise :
Jean de Cirey, dit le « bon Abbé ».
Chaque fois qu'il le peut, il « pousse » sa province d'origine.
Ainsi en 1484, aux Etats de Tours, il fait placer la Bourgogne au
premier rang après les députés d'Ile-de-France. A cette époque,
seulement 11 villes du royaume possèdent une imprimerie
comme celle mise au point par Gutenberg.
Alors, Jean de Cirey fait venir à Dijon Metlinger, imprimeur iti-
nérant ; Il l'installe au Petit Cîteaux (rue Condorcet) avec son
compagnon, sa presse, sa casse et ses caractères. Il pourra ainsi
en 1490 et 1491 imprimer Les Privilèges de Cîteaux, magni-
fiques incunables que l'on peut voir, sous condition, à la Biblio-
thèque municipale de Dijon.
C'est le début de l'impression à Dijon. De nombreuses autres
entreprises vont voir le jour, se développer, disparaître ou per-
durer comme l'imprimerie darantière. Imprimeries industrielles,
imprimeries de labeur, imprimeries de presse qui s'adaptent aux
nouvelles techniques même si l'imprimante 3D n'a rien à voir
avec la propagation des textes et des idées.

R. L.

Rue Paul Cabet
Tenant : 85 rue Jeannin.
Aboutissant : place du 30 Octobre 
et de la Légion d'Honneur.
Au XVIIIe siècle, c'est un simple chemin
connu sous le vocable de chemin de la
Mothe, puis vers les années 1830, il est ap-
pelé rue de Gray et aboutit à la place déjà
circulaire dite place au Foin. La délibération
municipale du 23 octobre 1880 lui donne
son nom actuel.
Né à Nuits-saint-Georges en 1815, Paul
Cabet est sculpteur, élève de François Rude.
Le 30 octobre 1870, la bataille de Dijon op-
pose 6 000 soldats badois à des militaires
du bataillon des Pyrénées, aux gardes na-
tionaux de la ville, à des mobilisés et aux
Dijonnais qui ont pris les armes et dressé
des barricades. L'ennemi a 1 600 victimes
, les défenseurs comptant 602 hommes
hors de combat dont 160 morts. Trois jours
plus tard, une centaine d'enfants, orphelins
de père et mère tués au combat, est prise
en charge par la ville.
Un monument doit perpétuer ce fait glo-
rieux. On décide d'ériger une colonne sup-
portant La Résistance, œuvre de Paul
Cabet. La femme faisant face à l'ennemi est
jugée politiquement incorrecte et cinq jours
avant l'inauguration, le 23 octobre 1876, le
général militaire aux ordres du général de
Galliffet fait exécuter l'ordre du gouverne-
ment d'abattre la statue. Pour calmer les
esprits, on demande à Gréber, sculpteur
praticien de Cabet, de produire une autre
statue au visage moins caractéristique.

La semaine prochaine, Roger Loustaud 
vous emmènera rue Sambin
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Gambas et Pâtes Fraîches à cuisiner
Le restaurant gastronomique Les Oenophiles continue ses cours de cuisine dans un souci de dé-
couverte et de promotion de notre terroir. Le thème de ce mois de mars : Gambas et pâtes
fraîches. 
La journée de cours débutera par une sortie aux Halles dijonnaises. Le Chef expliquera aux par-
ticipants comment bien choisir ses produits en fonction de la saison afin de garantir une alimen-
tation saine et équilibrée tout en respectant l’environnement. Le restaurant Les Oenophiles est

membre des Maitres Restaurateurs de France et se doit notamment, par ce label, de toujours
acheter des produits frais auprès d’artisans ou de PME indépendantes.
Les cuisines d’un restaurant gastronomique restent toujours dans l’ombre et sont l’objet
de tous les fantasmes : c’est un lieu secret et impénétrable. Désireux de faire toute la lu-
mière sur cette part d’ombre de la restauration, le Chef Vincent Bourdon ouvre ses cui-
sines aux participants qui créeront les plats en sa compagnie comme s’ils faisaient partie
de sa brigade. 

Une fois les plats préparés, les participants passeront à table pour déguster les plats qu’ils au-
ront concoctés. Af Le sommelier, Pierrick Severin, proposera un accord mets et vins et expli-
quera les bases de la dégustation.  
Samedi 15 mars, de 9 à 13 h 30, au restaurant gastronomique Les Oenophiles, à Dijon. Ren-
seignements : 03 80 30 73 52.

Début 
de l'open de Norges
Du 31 mars au 6 avril 2014, le Tennis Club
de Norges organise la 7ème édition de
l’Open GDF SUEZ de Bourgogne. Principal
promoteur du tennis féminin en France,

GDF SUEZ s’engage depuis 7 ans aux côtés du Tennis
Club de Norges pour organiser ce tournoi. Les qualifica-
tions se dérouleront les 29 et 30 mars 2014.
La finale simple dames est prévue pour le dimanche 6 avril
à 15 heures. Elle sera précédée à 14h30 d’une démons-
tration de tennis en fauteuil roulant féminin. Evénement
majeur du calendrier sportif, cette compétition s’inscrit
dans le nouveau cadre des tournois internationaux fémi-
nins dotés de 15 000 $ se déroulant conformément au
règlement de la WTA.
Les tournois de 15 000 $ vont voir s’affronter des
joueuses qui évoluent aujourd’hui dans les 150 premières
mondiales. 

Les Musicales
en Folies
14 concerts les 28, 29 et 30 mars sur
le thème Musique française aux temps
de l’impressionisme. Centre Pierre-
Jacques à Fontaine-Lès-Dijon.  Réser-

vations et renseignements au 06.01.96.12.47.

Vide-appart
rue des Godrans
Premier Vide-Appart de l'union com-
merciale Godrans Village, le dimanche
23 mars, avec de nombreuses anima-

tions et la participation musicale de l'Italiart Festival.
A noter également l'exposition photographique chez
les commerçants adhérents, rue des Godrans et rue
Bannelier, pendant la durée du festival Italiart, du 7 au
31 mars 2014

La Perdriole chante 
« Les Chemins de
Compostelle »
Chaque année, au printemps, depuis 1996, lors
de  la manifestation  nationale « Mille Chœurs

pour un Regard » plusieurs milliers de choristes offrent
leurs voix à la Recherche Médicale en Ophtalmologie
menée par Retina France, association reconnue d’utilité pu-
blique qui œuvre pour vaincre les maladies de la vue.
Ces concerts vont avoir lieu partout en France autour du
parrain de l’association, le ténor Rubén Velasquez qui a of-
fert la chanson « La Vida Es » à toutes les chorales.
Rubén Velasquez a souhaité que la symbolique des chemins
de Saint Jacques de Compostelle soit mise en valeur cette
année en rappelant qu’aujourd’hui tout va vite, trop vite et
qu’il est urgent de prendre le temps pour mieux compren-
dre la nature de nos engagements.
Vendredi 21 mars à 21 heures, crypte de l’église Sainte-Ber-
nadette à Dijon.

Petit dej offert
En tant que ville santé de l'organisation mondiale de la Santé et ville active du "Programme national
nutrition santé", Dijon s'engage en faveur de la nutrition. À cet effet, Dijon ville santé, AgroSup
Dijon, l'UFR STAPS et les partenaires locaux invitent les Dijonnais à partager un moment privilégié
autour de l'alimentation et de l'activité physique au sein du "Village goût nutrition santé". Cette
année, cette manifestation aura pour thème "Bien manger, bien bouger sans trop dépenser".

Vendredi 14 mars de 7 h 30 à 11 heures pour le grand public, place de la République. Bilans nutritionnels per-
sonnalisés. Évaluation gratuite de ses habitudes alimentaires et de sa condition physique. Ateliers autour de l’ali-
mentation. Exposition "Stop au gaspillage alimentaire" et stand "Défi familles éco logis". Mini potager et conseils
pratiques sur les fruits et sur les légumes de saison. Animation "Quoi d’noeuf ?" autour d’un mini-poulailler
Dijon vous offre le petit déjeuner. Au choix : Omelette dijonnaise, Croc’O’pommes, Brus’chèvretta, Roulés gour-
mands, Saveurs de notre enfance.
Et de 14 à 17 heures : démonstrations culinaires par le chef étoilé Stéphane Derbord et des représentants de la
cuisine centrale de la ville pour apprendre à cuisiner ses restes.
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c’est demain

Une jeune troupe de vieilles ! 
Quatre femmes à l’humour décalé : les Amulecteurs. Leur spectacle s’articule
autour de la lecture à voix haute, du théâtre, du clown, du chant, le tout dans
un genre burlesque dynamique : jeux de mots, phrases théâtralisées, jeux d’ac-
teur. Un tourbillon de phrases, de textes d’auteurs, de chants, de pensées co-
miques, pour un voyage interactif dans lequel même le spectateur a voix au

chapitre. Le spectacle s’appelle "Pas si Bêtes, La Tanière à sa mémère". Vous pourrez y ad-
mirer de vraies bêtes de scène, de ferme et de basse-cour. Vous les entendrez caqueter,
aboyer, hennir, gémir, roucouler, glousser, cacarder, et cancaner ! Des textes connus, mécon-
nus, reconnus et discontinus s’entremêleront en échos où elles chantent, déchantent, contre-
chantent et s'envolent en un vrai chahut de basse-cour vers leurs nids, leurs tanières et
autres tipis. Allez-y pour une franche partie de rires !
A 19 heures, salle de l’Orangerie, Jardin de l’Arquebuse, à Dijon.

"C'est quoi ta maison ?"
Dans le cadre de la biennale d’Itinéraires singuliers, s’est mis en place un partenariat avec les associations re-
groupées dans le collectif « soutien asile migrants » sur le thème des exclus du droit au logement avec notamment
la réalisation d’un film sur les réalités dijonnaises. Samedi 15 mars, « C’est quoi ta maison ? ». Déconstruire les
préjugés pour construire le présent (entrée libre). Grande Orangerie, jardin de l’Arquebuse, à Dijon, à partir de
15 heures.
Pour tout contact : Itinéraires singuliers : Maryse Ginet 06 82 35 64 58. Collectif droit d’asile : Paul Garrigues 06
86 95 96 34.

Un triathlète dijonnais à Abu Dabi
Lucas Blanchet, Dijonnais de 26 ans, participe le 15 mars au triathlon d'Abu Dabi, le plus grand émirat des Emirats
arabes unis. Arrivé sur cette discipline en 2009 grâce à son oncle, cet ancien basketteur du CSLD est sur place
depuis le 9 mars pour préparer une épreuve difficile qui réunira 1 500 participants qui l'amènera à nager sur une
distance de 3 km, d'enfourcher son vélo pendant 200 km (dont une partie sur le circuit de Formule 1) et de
courir 20 km. Lucas s'appuiera sur un avantage non négligeable : il ne craint pas la chaleur...

Ca s’est passé à 

Salon Délissime
Les salons Délissime sont nés de la volonté de pro-
poser aux épicuriens la plus grande variété de produits
gastronomiques et viticoles de qualité en mettant en
avant les producteurs et le côté insolite et original des
produits. 14, 15 et 16 mars. Espace des Grands Crus
(voir page 8)

Dîner spectacle de l'union des jeunes avocats
15 mars. Soirée privée.

Salon du recrutement CFA Banques
15 mars. Salle Morey-saint-Denis.

Assemblée générale du Crédit Muruel Centre
20 mars. Salle Romanée Conti.

Examen adjoint du patrimoine
20 mars. Salle Musigny.

Remise de diplômes de l'Ecole supérieure de
commerce
22 mars. Espace des Grands Crus.

Congrès national CFTC-CSFV
27 mars. Salle Romanée Conti.

Assemblée générale du Crédit Mutuel Dijon-
Darcy
28 mars. Salle Romanée Conti.

Salon du chocolat
28, 29 et 30 mars. Espace Poincaré.

Théâtre : « Ma mère me rend dingue »
29 mars. Salle Romanée Conti.

Retrouvez ces manifestations sur le site
www.dijon-congrexpo.com

14
mars

15 
mars

21
mars

23 
mars 29

mars

28
mars



ien n’est trop difficile pour la jeunesse. C’est
sans doute ce qu’aura pensé avec raison le ta-
lentueux Tom Shoval en réalisant son premier
long métrage âpre et dérangeant, dont le sus-
pense efficace se concentre dans un immeuble
modeste, entre le troisième étage d’un appar-

tement familial et l’abri anti-atomique de la cave : Youth, la
jeunesse … et ses belles années ? On peut toujours rêver !
C’est ce que vont faire Yaki et Shaul Cooper, deux frères
fusionnels, en kidnappant une lycéenne des beaux quar-
tiers : un « fucking business » entrepris naïvement pour
sauver leurs parents à la dérive, menacés d’expulsion dans
une société en crise. Les ravisseurs espèrent une rançon,
mais c’est le jour de Shabbat et rien ne se passera comme
prévu…
Si Youth commence par un inquiétant premier plan de dos
sur les riffs d’un rock indépendant, c’est une chanson mé-
lancolique et désuète d’Anne-Marie David « tu te recon-
naîtras », entendue la nuit dans un taxi de Tel Aviv, qui
donne le « la » de cette fiction étouffante au cœur d’un
monde en détresse. Le jeune cinéaste navigue entre chro-
nique sociale et thriller oppressant, s’appuyant habilement
sur une gueule de cinéma : celle identique de David et Eitan
Cunio : eux se reconnaîtront !
Les deux comédiens en herbe interprètent ici de curieux
pieds nickelés du kidnapping, à la ressemblance étrange. Le
premier arbore fièrement un uniforme de soldat en per-
mission refusant de lâcher son arme. Il pense prouver ainsi

qu’on ne naît pas mâle mais qu’on le devient : « Tu as vu
ton frère, c’est un homme maintenant » dira le père (le
grand Moshe Ivgy) au second, affublé lui de tee-shirts à la
gloire du cinéma musclé américain. Cette virilité d’apparat
sera contestée par les faits, pour ces frères unis certes
jusque devant la cuvette de leurs toilettes, mais qui devront
un temps se séparer dans leur triste aventure, pour sur-
veiller à tour de rôle leur jeune captive.
Cette « fucking bitch », interprétée avec fougue par la belle
Gita Amely, ne se laissera pas impressionner par la violence

maladroite de ses ravisseurs, vio-
lence justifiée par Yaki dans un discours de classe très pri-
maire. Les trois personnages sont ici en sous-sol les
représentants de cette jeunesse du titre, où se joue un
thriller malsain et poissard. Malmenée, bâillonnée, étouffée,
jetée dans le coffre d’une voiture, la « riche » prisonnière
aura, le temps d’un plan, l’arme la plus redoutable contre
ses ravisseurs : le regard frondeur d’une jeunesse effrontée
dans un monde violent. YOUTH. Un beau moment de ci-
néma. 

R
Par

Raphaël
MORETTO

Youth
Thriller de Tom SHOVAL
(Israël, 1h47)

Raphaël à vu...
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OPAD étend à tous les seniors dijonnais ses
activités de portage de livres à domicile et, le
week-end, ses randonnées en ville et son Café
des seniors.
Sans qu'il soit besoin d'être adhérent à l’OPAD,
l'association de loisirs des seniors dijonnais

propose deux nouvelles activités gratuites à toute per-
sonne de 55 ans et plus. Lieu d'accueil et de partage convi-
vial, son Café des Seniors est désormais ouvert à
tous, les dimanches de 14 h à 17 h, salle Pierre Berry.

Y sont abordés les thèmes et activités les plus variés :
conférences, projections, ateliers théâtre ou jeux de so-
ciété... Pour animer ces après-midi, l'OPAD prend appui
sur les étudiants de l'Ecole Supérieure de Commerce
(ESC) de Dijon, sur son personnel et  ses propres  béné-
voles. S'il fait beau, ceux-ci entraînent les volontaires -sur
inscription préalable- en de riches randonnées au coeur
de la ville autour d'un thème patrimonial.
Par ailleurs, le prêt de livres et leur portage à domi-
cile a été élargi à toutes et à tous depuis cette année. Nul

besoin d'être adhérent : ce service est gratuit et s'adresse
à toute personne qui éprouve une incapacité temporaire
ou permanente à se déplacer, précise Pierre PERTUS, 
Directeur de l'OPAD. Le fonds est constitué de près de
700 ouvrages et revues, l'emprunt se fait au rythme de
deux documents pour 15 jours. Le prêt d'une « liseuse » 
- tablette numérique grossissant les caractères- pourra
être consenti à partir d'avril.

L’
Davantage de services aux aînés

OPAD L’association des seniors
dijonnais

Cour du Caron - 21000 Dijon
Tél : 03 80 70 02 03

Mail : opad@wanadoo.fr
Site Web : www.opad-dijon.fr

L'OPAD, en parte-
nariat avec le
Klube, crée des

séances de badminton, de squash et de foot
salle pour ses adhérents. Une journée Portes Ou-
vertes d'essais et de découvertes sera organisée le
mardi 25 mars. Renseignements et inscriptions préa-
lables auprès de l'accueil de l'OPAD.

L’OPAD 
en bref...

Lauréats du Jeu concours de l'OPAD 
du 12 au 21 février 2014

Seniors dijonnais

• Une journée dans l'Yonne « Fabuloserie et 
Métairie Bruyère » -  Culture et Vous
Jacqueline SIMONNET 

• Un cours de cuisine
Viviane PENNING

• 10 abonnements aux conférences Café des 
Seniors d'avril à juin 2014
Sylviane BOCH,  Jeannine BON, Corinne CHEVREY,
Elisabeth GAMET, Michel GANIER, Michèle KENNEL,
Marie-France LAGRANGE, Jean-François MARQUET,
Roger MASEGOSA, Marie-Hélène PERDRY

• 30 places de cinéma
Jacqueline AMIOT, Odon ARQUET, Daniel BATIER,

Annie BINET, Odette BORNOT, Jeanne BOUGAUD,
Danielle BOURGEOIS, Maïté CHAMEROY, 
Jocelyne DEMIZIEUX, Gisèle DIPELLEGRINI, Françoise
DIJOUX, Monique DOREY, Marie DURU, Christiane 
FEBVRE, Bernard GOULVEN, Paul HUE, Anne-Marie
HUMBERT, Jean-François LARUE, Joseph MAIRE, 
Zinaida MAJOR, Josette MANIER, Joëlle MODOT, 
Manuel MONTEIRO, Josette NAUTH, René PITAULT,
Jacqueline ROBIN, Joseph SALERA, Jean-Paul SIMONIN,
Martine THEVENIN, Marie-Noëlle VIGANONI           

• Un sac à dos ANCV
Colette Gurgey,  Anne-Marie Theou

• Un drap de bain microfibre ANCV
Madame Nicole Verdu

Seniors, il n'y a pas d'âge pour s'épanouir !
L'OPAD vous propose plus de 110 activités de loisirs
épanouissantes pour tous les goûts".

Une bonne question à Tom Shoval :
Tom, vous êtes cinéphile et aujourd’hui cinéaste, quels
films vous ont inspiré pour la réalisation de Youth ?
"Il y a beaucoup de films que j’admire et qui ont inspiré
mon premier long métrage.  L’Enfance nue de Pialat a eu
une influence majeure : il met en scène l’adolescence en
détresse avec grâce et sans aucun sentimentalisme. Je
pourrais citer aussi les films d’Alan Clarke, ceux d’Alfred
Hitchcock en particulier Soupçons,  Bande à part de
Jean-Luc Godard ou L’heure suprême de Franck Bor-
zage."

Séances de rattrapage : 
Quarante ans après sa sortie, le Phantom of the Paradise
de Brian de Palma retrouve son éternelle jeunesse au

cinéma. Un vintage tendance pour cette relecture glam-
rock de Faust et du Fantôme de l’opéra : « nos » Daft
Punk emprunteront à ce Phantom non seulement son
casque, mais surtout l’acteur-compositeur, Paul Williams
pour Random Access Memories, énorme succès musical
international de ces derniers mois. 
Injustement boudé par l’Académie des César, qui aura
préféré passer paresseusement à table avec Guillaume,
La vie d’Adèle sort en vidéo. Ne manquez sous aucun
prétexte ce chef-d’œuvre incandescent d’Abdellatif Ke-
chiche : oubliez les polémiques, il s’agit là de trois heures
de cinéma inoubliables, portées par deux actrices en état
de grâce ! La jeune Adèle Exarchopoulos (oui, ELLE a eu
« son » César du meilleur espoir féminin) est un diamant
brut comme on en croise peu dans sa vie de spectateur.
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ourquoi aller dîner à Osaka, institution de la cui-
sine asiatique dijonnaise, située depuis plus de
vingt ans en retrait de la rue Musette, dans une
charmante petite cour arborée ? Et pourquoi
pas !? C’est sûr que l’adresse ne plaira peut-être
pas aux puristes du genre, ou à ceux qui souhai-

tent « se garer devant ». Mais à tous les autres si. Et il sem-
blerait qu’ils soient nombreux à être fidèles à l’adresse.
Osaka, c’est un peu la cantine de toutes celles et ceux qui
en centre-ville, veulent « se faire un (bon) asiat » (manière
de parler !), sans (mauvaise) surprise, dans l’assiette
ou sur la note.
Un accueil chaleureux, sans chichis ni chinoiseries
superflues, avec la patronne égale à elle-même, sou-
riante et enjouée, avec les habitués et les nom-
breux touristes se pressant là (il faut croire que les
commentaires in english sur Internet sont très po-
sitifs). Une salle un peu quelconque, en longueur,
avec, disséminés de ci de ça les incontournables ob-
jets et accessoires made in China (mais pas que)
« qui font asiatique », le chat-statue qui dit méca-
niquement bonjour avec le bras, et les gros pois-
sons rouges délavés dérivant mollement dans leur
grand aquarium, au centre de la salle… 
Mais originalité que l’on ne trouve pas partout, loin
s’en faut, il y a aussi deux petites salles à manger
« authentiquement » japonaises. Vous ne voyez pas
ce que c’est ? On vous excusera de ne pas avoir
trainé vos guêtres à Fukushima récemment. Mais
allez voir ! Au Japon ; ou plus simple, à Osaka (celui
de Dijon). Des indices : tables basses, murs en pa-
pier de riz, calligraphies nippones au mur…
La carte ? Osaka n’est pas un japonais exclusif, et
on trouve ici des spécialités couvrant un très large
spectre asiatique, des sushis aux incontournables
nems, des sashimis aux bouchés vapeur aux fon-

dues, l’une des grandes spécialités de la maison. réussit
d’ailleurs à être bon dans plusieurs registres, gage de qualité
et d’attention aux produits servis, et de respect à la clien-
tèle. 
Ainsi, les sushis et sashimis, proposés en petites portions
ou en larges plateaux à partager, et même sur la jonque,
cliché kitsch ! Mais aussi des chirashi et autres futomaki.
Tout est super frais et bien servis, généreusement. Osaka,
ce sont aussi des spécialités thaïes, soupes de crevettes pi-
quantes et autre bœuf sauté au curry rouge.

Revenons aux fondues et autres
marmites maison. « La » spécialité maison, la vraie plus-
value d’Osaka : marmites au porc, aux fruits de mer ou au
saumon, pleines de légumes, et qui arrivent brûlantes et
bouillonnantes dans leurs cassolettes en métal, accompa-
gnées de riz, salades de chou, soupes. Et puis les fondues
(pour deux), fruits de mer, thaï (attention, très piquant !)

ou sukiyaki, des incontournables servis céré-
monieusement, qui font dire aux tables avoi-
sinantes, quand elles arrivent : « waow, on
essaye ça, la prochaine fois ! ».
Quant aux prix, ils font plus que bien se tenir,
car le midi, on peut se sustenter à bon escient
en formule pour moins de 15 euros, et le soir,
en se faisant plaisir et avec une bière (chi-
noise, thaï, japonaise…) ou deux, on en aura
pour moins de 25 euros par personne. Tout
est à emporter, avec moins 10%.
Cette adresse est de celles qu’on garde en
mémoire, une valeur sûre qui ne déçoit pas ;
un joyeux melting-pot asiatique, mêlant les
genres et les gens avec bonheur et honneur.
Les puristes, on y revient, diront que… Lais-
sons les puristes gloser doctement sur le
Japon éternel et sa gastronomie cosmogo-
nique, et que le wasabi leur monte au nez.
Pour tous les autres, à Osaka, allez y, sans
sushi.

Professeur et auteur, Pascal LARDELIER vient de
publier 
Rites, risques et plaisirs alimentaires (EMS, 2013)

P
Par

Pascal 
LARDELLIER

INFOS PRATIQUES
www.chocolatdesalpes.com

Parc des Expositions - Espace Poincaré

Horaires du Salon : 
Vendredi 28 mars de 14 h à 19 h
Samedi 29 mars de 10 h à 19 h 
Dimanche 30 mars de 10 h à 18 h

Tarif unique à partir de 12 ans : 4,00 euros 
(participation à toutes les animations incluse)

Accès : Tram ligne 1 arrêt Poincaré 
Piste cyclable - parkings 

Pour les personnes à mobilité réduite :
Privilégiez votre venue entre 10 h et 14 h 

pour éviter la foule des après-midi

28 a.m. 29 et 30 mars 2014
Parc des Expositions - Espace Poincaré

Le Salon du Chocolat de Dijon, le paradis des gourmands !

A quelques jours des fêtes pascales la 1ère édition du SALON DU CHOCOLAT DE DIJON 
enchantera le palais et les yeux des amateurs du chocolat grâce aux créations originales des Artisans-Fa-
bricants Chocolatiers et Boulangers ainsi que des Maîtres Chocolatiers, certains de Bourgogne, d’autres
venus de toute la France faire connaître leurs spécialités.

Ce rendez-vous gourmand régional incontournable pour les chocophiles va permettre aux adeptes du
cacao de voyager : ils feront le tour du monde grâce aux saveurs étonnantes des pays producteurs avec
leurs crus inconnus, proposées à la dégustation : cacaos subtilement épicés, aux arômes d’abricot, avec
une note de fruits secs, au combawa (agrume asiatique), ganache au thé vert, litchi, citron, cerise, piment,
bio aux éclats d’amandes, au beurre salé, au café, aux éclats de noisettes caramélisées, au gingembre, au
pain d’épices, praliné… sans oublier les pâtes à tartiner moins grasses , moins sucrées aux amandes-
noisettes, chocolat-cannelle, noix de coco, noir-feuilletine, aux éclats de caramel beurre salé …. Des goûts
explosifs !!
…………sans oublier les vins et vins fins en accord avec le chocolat.

Si sur le podium de l’espace MASTERCHOC vont se succéder ces Artisans-Fabricants pour réaliser
leurs spécialités ils accepteront de céder leur place, et avec une pointe de fierté ! le vendredi après-midi,
aux talentueux Apprentis Pâtissiers-Chocolatiers du C.F.A. La Noue.
A savourer en fin de démos pour mettre vos papilles en émois !!

Week-end de frénésie car, cerise sur le gâteau, trois grands noms de la gourmandise, le premier 
Stéphane DERBORD Chef étoilé de Dijon, le second Sébastien CHIARI finaliste 2012 de
l’émission «Le Meilleur Pâtissier» sur M6, le troisième que l’on ne présente plus : Francis MIOT
Triple Champion du Monde en confitures réaliseront en direct leurs meilleures recettes. Leurs sa-
voureuses prestations seront suivies d’une séance de dédicaces de leurs ouvrages.

Osaka :  Allez-y sans « sushi »

le meilleur pour la faim



SUPER U
1, rue des Chézeaux - 21560 Arc-sur-Tille

03 80 37 11 11

Route de Chevigny - 21800 Sennecey-les-Dijon
03 80 72 67 20
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